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estivants ont afflué vers les
19 plages autorisées à la
baignade au niveau de la
wilaya de Aïn- Témouchent.

1.144.590 54 24
puits pastoraux ont été
réalisés à travers les régions
rurales et enclavées de la
wilaya d'El-Oued, à la satis-
faction des éleveurs.

personnes sont mortes et 249
ont été blessées dans le
séisme de magnitude 6,1
survenu mardi dans la
province indonésienne.
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Il faut "soutenir" les initiatives et à "encourager" les jeunes diplômés des instituts
spécialisés à "créer leurs propres entreprises qu'il convient de "soutenir" afin qu'elles
soient pionnières dans le domaine des technologies modernes Les domaines de la
formation et de la recherche "figurent parmi les plus grands acquis du secteur", affirmant
que l'Algérie a connu un net développement dans les services postaux et dans les
technologies spatialesL’exposition  a connu une forte présence des différents acteurs du
secteur estimant que "ce n'est que l'amorce d'un travail qui doit se poursuivre pour faire
connaître et mettre en valeur les réalisations accomplies dans le secteur et échanger les
informations afin d'assurer une complémentarité entre les institutions nationale

Moussa Benhamadi

Des poulets de chair impropres à la consommation 
à Bekkaria

Pour la 5e fois depuis 2008, dont 4 consécutives, la
wilaya de Tizi-Ouzou se classe à la première place en
obtenant à l’échelle nationale le meilleur taux
(60,95%) de réussite au baccalauréat pour la session
de juin 2013. Enseignants, responsables d’établisse-
ments, cadres du secteur, syndicats, élèves, parents
d’élèves soutiennent tous avec fort enthousiasme
que cette palme décrochée encore une fois par la
wilaya "n’est qu’un juste couronnement des efforts
consentis par toute la famille de l’éducation".  Ces
acteurs et partenaires de l’école admettent, à l’una-
nimité, que cette performance scolaire "est le fruit
d’une multitude de facteurs favorables, dont la sta-
bilité retrouvée par la région durant ces dernières
années, le suivi assidu du cursus scolaire des élèves,
le recul des grèves et exécution des programmes par
les enseignants, l’assainissement des situations
administratives et financières des personnels du
secteur". 
Partenaires incontournables de l’école, les parents
d’élèves n’ont pas failli, en jouant un rôle de premier
plan dans la réussite de ces derniers aux examens.

Leur apport est également indéniable en matière
d’instauration d’un climat favorable aux études, à
travers, notamment, une louable contribution à la
lutte contre les fléaux sociaux, dont, notamment, la
violence à l’école, comme ont témoigné des pro-
viseurs et senseurs de lycées

Les éléments de la sûreté de wilaya de Tébessa vien-
nent de saisir plus de huit quintaux de poulets de
chair impropres à la consommation à Bekkaria,
apprend-on mercredi auprès de ce corps de sécurité. 
Les poulets de chair, impropres à la consommation,
ont été récupérés dans différents endroits isolés de
Bekkaria (10 km à l’est de Tébessa), localité utilisée
pour l’abattage clandestin des volailles, précise la
même source. 
Des procès-verbaux d’infractions établis à l’encontre
de quatre individus, âgés de 25 à 35 ans, coupables
d’abattage clandestin de poulets destinés à la con-
sommation, qui seront déférés incessamment
devant la justice, ajoute-t-on. 
Près de 180 quintaux de poulets de chair ont été sai-
sis à la fin du mois de juin dernier à Ouenza (95 km
au nord/est de Tébessa), signale-t-on à la sûreté de
wilaya. 

Trois millions DA de chiffre d'affaires ont été dis-
simulés durant le 1er semestre 2013 par les opéra-

teurs économiques exerçant sur le territoire de la
wilaya de Ghardaïa, a-t-on appris mercredi auprès
de la Direction du commerce de la wilaya. 
Ce trou financier a été décelé au terme de 5.759
interventions effectuées durant le semestre écoulé
par les agents du commerce dans le cadre du con-
trôle des différents processus de production, de
commercialisation, d’importation des produits mis
en vente sur le marché local, a expliqué le respons-
able du contrôle des activités commerciales à la
Direction du commerce . 
Les agents ont relevé durant ces interventions un
montant de 3 millions de dinars non facturés et plus
de 544.000 DA de profit illicite engendré par la pra-
tique de prix élevé et détention du produit non
déclaré, a précisé le responsable, notant que ces pra-
tiques prohibées visent principalement à se sous-
traire à l’imposition et à la fiscalité

3 millions DA de chiffre d’affaires dissimulés
au fisc à Ghardaïa

Les raisons d'une première place au podium au bac à Tizi-Ouzou
Dans les restos thaï, les

poulets volent et les
robots dansent

Comment faire voler un poulet ? Le charger
dans une catapulte et tirer. C'est en tout cas
le concept d'un restaurant de Bangkok où
rien n'est trop fou pour attirer les clients, des
robots-serveurs aux décorations en préser-
vatifs.
Dans une banlieue de la capitale thaï-
landaise, le restaurant Ka Tron est connu
pour ses poulets frits. Moins pour leur goût
que pour la façon dont ils sont servis.
Chargés dans une catapulte, ils s'envolent
dans la salle et sont rattrapés par un serveur
perché sur un monocycle. Armée d'un
casque à pointe, d'un pic dans chaque main
et d'un autre coincé entre ses dents, il
parvient — les meilleurs soirs — à rattraper
les quatre volailles.
"C'est différent que d'être un serveur normal
mais notre façon de faire est la meilleure !",
assure Sorasak Pomkalong.
Les ratages sont inévitables, mais le proprié-
taire se targue d'un impressionnant taux de
réussite. "On fait ça depuis 26 ans et on a
probablement catapulté des centaines de
milliers de poulets, sans en faire tomber plus
de quelques centaines", raconte Nattaset
Rattanapipob.
L'humeur est plus froide au restaurant
japonais Hajime. Deux robots géants font
des allées et venues derrière les vitres qui
les séparent des clients. Un plateau entre
leurs bras métalliques, ils apportent les com-
mandes qu'ils glissent par une ouverture.
Et si vous vous ennuyez, ils font aussi l'ani-
mation : danse saccadée sur Lady Gaga ou
tentative d'imitation du célèbre "Gangnam
style".  "Aux premières heures du matin, si le
robot est bloqué, nous avons des équipes en
soutien qui sont prêtes", note la directrice du
marketing de l'établissement, Pimol Paitaku.
"Mais la plupart du temps, ça marche bien,
ils servent le dîner et fournissent un service
de qualité."
Dans une ville aux 12 millions d'habitants à
l'immense communauté d'expatriés, il faut
séduire une clientèle chaque jour plus
exigeante et avide de nouveautés.
"Ils veulent des expériences uniques, que ce
soit quelque chose que personne d'autre n'a
mangé ou une performance quelconque, un
truc qui attire l'œil", souligne Dwight "Bkk
Fatty" Turner, blogueur gastronomique.
Comme au Cabbages and condoms (Choux
et préservatifs), un restaurant militant contre
le sida, qui parie sur l'humour. Cuisine thaï-
landaise, atmosphère tamisée sous un ban-
ian géant et statues grandeur nature,
entièrement en préservatifs.
Les serveuses distribuent même en fin du
repas les petits capuchons de latex aux con-
vives, qui iront peut-être ensuite s'en-
canailler dans un des quartiers chauds de la
ville.

Des prisonniers belges avaient des
passe-partout au bout de leurs lacets

Une astuce à faire rêver tous les
prisonniers ? D'après Le Parisien, mercredi 3
juillet, les policiers belges ont fait une
curieuse découverte après s'être "subite-
ment retrouvés face à des suspects
démenottés alors qu’ils venaient de leur
attacher les mains".
Interloqués, ils se sont livrés à un examen
minutieux de leurs vêtements. Et ils ont alors
remarqué un petit bout métallique à l'ex-
trémité de leurs lacets : un mini-passe-
partout pour menottes. L'information aurait
été transmise à la France. Il semble que
"plusieurs boutiques ont mis en vente ce
type de lacets. La plupart ont été retirés du
marché mais nous ne savons pas combien
ont pu être écoulés", a confié un haut fonc-
tionnaire au Parisien. Des investigations
seraient en cours pour retrouver l'inventeur
et la filière d'approvisionnement. 



PAR LAKHDARI BRAHIM

A u cours de la cérémonie, il a été
procédé à la promotion de généraux
au grade de général-major et de

colonels au grade de général, ainsi qu'à la
remise de médailles à des cadres militaires
et civils. Ahmed Gaid Salah a exprimé son
souhait de voir la promotion de nombre
d'officiers supérieurs de l'ANP constituer
une motivation de plus pour poursuivre la

marche sur la voie de l'action fructueuse et
bénéfique pour l'Armée et pour l'Algérie. 

Le général de corps d'armée qui
présidait, jeudi au siège du ministère de la
Défense nationale, une cérémonie de
remise de grades et de médailles à des
officiers supérieurs de l'ANP s’est adressé
aux officiers promus: "Je saisis cette occa-
sion pour vous transmettre les félicita-
tions et voeux du président de la

République, tout en espérant que ces pro-
motions constituent une motivation de
plus à même de vous inciter à poursuivre
la marche sur la voie de l'action fructueuse
au profit de notre Armée et de notre pays". 

"Cette cérémonie, qui coïncide avec la
célébration par notre pays du 51e anniver-
saire de son indépendance, nous offre l'op-
portunité de faire l'éloge de notre glorieuse
Révolution qui est un exemple on ne peut
plus éloquent de courage, de sacrifice et de
dévouement, mais aussi de hautes valeurs
nationales ancrées dans la mémoire et l'e-
sprit de tous les enfants de l'ANP qui
s'enorgueillissent d'appartenir à l'Armée

nationale populaire, cette Armée authen-
tique qui jouit de la pleine souveraineté et
indépendance", a-t-il poursuivi. 

"Il m'est très agréable de présider offi-
ciellement, au nom du président de la
République, chef suprême des Forces
armées, ministre de la Défense nationale,
Abdelaziz Bouteflika, la cérémonie de
remise de grades et de médailles 
dans l'enceinte du ministère de la 
Défense nationale, une occasion 
que je voudrais saisir pour vous transmet-
tre les félicitations et voeux du président
de la République", a conclu Ahmed Gaid
Salah. L.  B.  
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CÉLÉBRATION DU 51E ANNIVERSAIRE DE L’INDÉPENDANCE 

Une fête célébrée cette année 
sur un rythme de fantasia

PAR BELKACEM LAOUFI  

L a célébration du 51e anniversaire de
l’Indépendance et de la fête de la
Jeunesse a pris cette année quelques

couleurs à la faveur d’une impulsion plus
créative de la part des autorités locales. Au
niveau de la capitale, l’APC d’Alger-
Centre avait déjà donné le ton, en mon-
trant une farouche détermination à vouloir
créer et ce, en temps normal de l’ambiance
et de l’animation, dans un effort soutenu
en vue d’injecter de la convivialité  dans
l’espace urbain. Les services municipaux,
les cafés et les commerces d’Alger se sont
ainsi vus enjoints de ne fermer qu’à une
heure tardive de la nuit, de telle sorte à per-
mettre le déroulement d’une vie nocturne,
dont les Algérois, il faut le dire, ont perdu
jusqu’au souvenir. Si les animations sur
les places publiques à l’occasion des fêtes
nationales ont toujours existé, elles n’ont
jamais pu survivre néanmoins plus
longtemps, alors qu’une saison au moins,
l’estivale s’entend, peut être propice pour
abriter des réjouissances les plus diverses,
surtout que les traditions très établies dans

le pays, ont consacré l’été comme saison
des festivité, ne serait-ce que parce qu’on y
fête les mariages.  Toujours est-il que l’e-
splanade Ryad-el-Feth (Oref) n’a pas
dérogé à la règle puisqu’elle a vibré tout au
long de la nuit du jeudi à vendredi un con-
cert de musique animé par un groupe
formé par dix artistes. L’esplanade de la

Grande-Poste au centre de la capitale a
attiré aussi la grande foule pendant les
soirées de mercredi et de jeudi où s’est pro-
duite une pléiade d’artistes dont Zebda.
Dans l’intérieur du pays, Tizi-Ouzou s’est
distinguée plus particulièrement en organ-
isant un défilé à travers les principales
artères de la ville. Des milliers de person-

nes ont arpenté deux kilomètres environ,
en empruntant l’itinéraire séparant le lycée
Stambouli et le stade du 1er novembre.
L’APS observe que « cette célébration
était auparavant limitée à des cérémonies
organisées dans des salles fermées ». Il est
vrai que la capitale de la Kabylie avait
encore une raison supplémentaire pour
célébrer avec faste la fête de l’indépen-
dance, du moment qu’elle accueillait la  8e
édition du festival de danse arabo-africaine
dont le coup d’envoi avait été donné le
mercredi. Dans l’est du pays, les
Constantinois, notamment, ont été égayés
à l’occasion de la fête de l’Indépendance par
la mise en service du tramway qu’ils
attendaient du reste depuis de longs mois.
La capitale de l’Est a organisé également
son défilé, lequel ne manquait pas de
panache : équipes sportives, jeunes
scouts,  citoyens et cavaliers en tenue tra-
ditionnelle, ont sillonné les artères de la
ville. Le clou de ces festivités a été sans
conteste l’organisation sur le plateau
d’Ain El-Bey d’un spectacle de fantasia qui
a réuni plus de 200 cavaliers venus des
quatre coins du pays. B.  L.

Le général de corps d’armée, Ahmed Gaid Salah.

REMISE DE GRADES À DES OFFICIERS SUPÉRIEURS DE L'ANP 

Le général de corps d'armée Ahmed Gaid
Salah préside la cérémonie

MESURES DE GRÂCE
Le président Bouteflika promulgue

deux décrets présidentiels
Le président de la
République, Abdelaziz
Bouteflika, a promulgué
deux décrets présiden-
tiels portant mesures de
grâce, à l'occasion de la
célébration du 51e

anniversaire de la fête
de l'Indépendance
nationale, indique jeudi
un communiqué de la
présidence de la
République. Ces deux
décrets ont été promul-
gués conformément aux
prérogatives qui lui sont
conférées en vertu de
l'article 77-9 de la
Constitution, précise le
communiqué. 

Il s'agit de "mesures de
grâce collectives au
profit de personnes
détenues et non
détenues condamnées
définitivement", ainsi
que de "mesures de
grâce au profit de
détenus condamnés
définitivement ayant
suivi un enseignement
ou une formation pro-
fessionnelle et subi avec
succès, durant leur
incarcération, les exam-
ens des cycles moyen,
secondaire et universi-
taire et les différents
modes de formation
professionnelle, au titre

de l'année scolaire 2012-
2013", ajoute la même
source. 
"Toutefois, souligne le
communiqué, ne bénéfi-
cient pas de ces mesures
les détenus condamnés
pour des faits en relation
avec ceux mentionnés
dans l'ordonnance por-
tant mise en oeuvre de
la Charte pour la paix et
la réconciliation
nationale ainsi que les
détenus condamnés
pour avoir commis ou
tenté de commettre cer-
tain énumérés limita-
tivement, notamment
des faits de terrorisme".

Le général de corps d'armée, Ahmed Gaid Salah, chef d'état-
major de l'Armée nationale populaire (ANP), a présidé jeudi, au

siège du ministère de la Défense nationale, la cérémonie de
remise de grades et de médailles à des officiers supérieurs de

l'ANP, en exécution des instructions du président de la
République, chef suprême des Forces armées, ministre de la

Défense nationale, Abdelaziz Bouteflika. 
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L a destitution du président Mohamed Morsi par l'armée
égyptienne a suscité plusieurs commentaires des
experts et médias américains qui ont, quasi-unanime-

ment, approuvé cette décision mais dont le président
Obama s'est dit ''profondément préoccupé'' sans aller,
toutefois, jusqu'à la condamner ni même à user du terme
''coup d'Etat'' . Pour le très influent Think tank ''Council
on foreign relations'' (CFR), le président déchu, Mohamed
Morsi, a souvent fait valoir que sa légitimité découlait de
sa victoire par les urnes. Mais ce que Morsi n'a pas
compris, commente le président de CFR, Richard Haass,
c'est que la légitimité dans une démocratie ''transcende les
urnes'' dans le sens où les élections sont nécessaires, mais
à peine suffisantes. Par sa manière de gouverner, M. Morsi
a ''gaspillé'' sa légitimité et même sa chance, juge cet
expert qui rappelle que les millions d'Egyptiens protes-
taient dans les rues du fait notamment de se sentir exclus
de la vie politique. Or, explique-t-il, ''l'élément le plus
important dans une démocratie est qu'il s'agit davantage
d'une question de gestion des contraintes que d'une question
de pouvoir'', et ce, de façon que la majorité doive respecter
et protéger la minorité et que le gouvernement sache gérer
avec les moyens même limités dont il dispose pour servir
ses citoyens. Soulignant que ces équilibres de pouvoirs
prennent le temps de se développer et de s'enraciner, M.
Haass observe que la ''démocratie immature'' en Egypte
était devenue vulnérable à un ''détournement'', ce que Morsi
n'a pas manqué de faire et l'armée de réagir. Quant à la déci-
sion prise par l'armée égyptienne, cet expert dans lesaf-
faires du Moyen-Orient estime qu'il est inexact de la con-
sidérer comme un ''coup d'Etat'' car, a-t-il argumenté, cette
intervention politique était venue en réponse à une crise et
qu'elle n'en a pas été la cause. Tout aussi important, les
événements des derniers jours n'étaient pas une prise de
pouvoir par l'armée égyptienne puisqu'elle a confié le pou-
voir intérimaire au président de la Haute Cour constitution-

nelle avec la mise en place d'un calendrier pour la transi-
tion politique, poursuit-il. Souhaitant que l'Egypte saura
saisir, cette fois-ci, cette seconde chance qui lui est offerte,
il prévient, cependant, que renverser un régime despotique,
c'en est une chose, et instaurer un meilleur système à sa
place, c'en est une autre et avec plus de difficulté.

Le ''printemps arabe'', une profonde déception
Abordant le contexte de la région, M. Haass n'en pense

pas moins que ce qui est appelé ''le printemps arabe'' s'est
transformé, finalement, en ''profonde déception'' avec,
selon lui, son lot de violences, de sectarisme et de gou-
vernements en manque de capacité et de compétence. Pour
sa part, Nathan Brown, expert du monde arabe au CFR,
estime qu'avec le cas égyptien, les Etats-Unis ne devraient
pas évaluer le degré de démocratie d'un pays en s'attachant
uniquement aux mécanismes et aux exigences techniques
de la démocratie à travers des élections uniquement, mais
doivent aussi et surtout être plus regardants sur ''l'esprit et
les tendances'' de la pratique démocratique.

''Il est beaucoup plus important qu'un pays se démocra-
tise qu'un pays qui utilise des outils de la démocratie pour
promouvoir quelque chose de très différent, autocratique,
voire anti-démocratique'', soutient M. Brown. Dans son
analyse, Brookings institution a estimé, pour sa part, que
l'armée égyptienne ne devrait pas répéter les deux erreurs
commises par le conseil militaire qui avait gouverné
l'Egypte entre février 2011 et juin 2012. Expliquant tout
d'abord qu'un consensus prend du temps et de la patience,
ce Think tank basé à Washington juge que ce fut une erreur
de se précipiter à des élections législatives et présidentielles
avant d'arriver à un consensus national sur la Constitution.
Deuxièmement, préconise-t-il, une bonne performance
économique étant nécessaire pour une transition réussie
vers la démocratie, la gestion économique doit alors être
confiée à des personnes compétentes tandis que l'armée ne

doit pas interférer dans leurs décisions.

Un sérieux revers pour les mouvements
islamistes de la région

Le quotidien Washington Post a, de son côté, concentré
son analyse sur le devenir politique des mouvements
islamistes dans la région.A cet égard, note-t-il, l'éviction
de Morsi devrait représenter un ''sérieux revers'' pour ces
mouvements alors qu'ils s'étaient révélés les plus grands
bénéficiaires dans les pays qui avaient connu des boule-
versements en 2011. A ce propos, le quotidien américain
prédit que les évènements connusces derniers jours en
Egypte sont susceptibles de ''résonner bien au-delà et avec,
peut-être, plus de force en Syrie'' où les groupes armés
rebelles se composent essentiellement de groupes
islamistes.''Ce qui arrive aux islamistes en Egypte va
déterminer leur statut dans les autres pays de la région et
c'est cela qui les inquiète, car il ils savent que s'ils perdent
en Egypte, ils vont finir par perdre partout". Néanmoins,
le quotidien de la capitale fédérale craint que le départ forcé
du président Mohamed Morsi ne crée un précédent poten-
tiellement inquiétant pour l'avenir des gouvernements
démocratiquement élus. En effet, explique-t-il, ''les
extrémistes islamistes, en Egypte et ailleurs,peuvent pré-
tendre que cette destitution validerait, plus tard, leur utili-
sation de la violence pour atteindre leurs objectifs'', tandis
que des gouvernements de la région pourraient citer l'exem-
ple de l'Egypte comme preuve que les élections qui perme-
ttent aux islamistes de conduire un Etat au chaos,
constitueraient un frein aux réformes politiques. Mais pour
le Washington Post, il ne fait aucun doute que le long
effort des Frères musulmans de se présenter comme une
alternative viable aux gouvernements de la région est bien
compromis. L. B./agence

La communauté internationale
a multiplié jeudi les appels à
la retenue en Egypte au
lendemain de la destitution
par l'armée du président
Mohamed Morsi, et insisté sur
la nécessité de "répondre aux
demandes légitimes" du
peuple égyptien.

PAR LAKHDARI BRAHIM

L
e porte-parole du ministère des
Affaires étrangères, Amar Belani,
a affirmé jeudi que l'Algérie "suit
de très près" les derniers
développements de la crise en

Egypte et forme le vœu que la transition
dans ce pays puisse répondre aux "aspira-
tions légitimes" du peuple égyptien, à tra-
vers un "consensus national fondé sur le
rassemblement et la réconciliation". Par
la voix du porte-parole de la diplomatie
iranienne Abbas Araghchi, Téhéran a
indiqué respecter "la volonté du peuple"
égyptien et insisté sur la nécessité de
"répondre à ses demandes légitimes" après
le remplacement de Morsi par le président
du Conseil constitutionnel, Adly
Mansour.  Le Qatar a, pour sa part, affir-
mé continuer à soutenir l'Egypte. "Le
Qatar continuera à respecter la volonté et
les choix du peuple d'Egypte", a déclaré un
porte-parole du ministère des Affaires
étrangères à Doha tout en souhaitant "un
renforcement de l'unité nationale des
Egyptiens (...) dans le respect de l'esprit de
la révolution du 25 janvier 2011".

Le Soudan a fait savoir qu'il espérait
que "la paix et la stabilité prévalent" dans
son pays "frère" l'Egypte, selon l'agence
Suna.  Pour la Turquie, la destitution du
président Morsi, un an après son élection,

est "antidémocratique". "Le changement de
pouvoir en Egypte n'est pas le résultat de
la volonté du peuple. Il ne s'inscrit pas
dans le respect de la démocratie et de la
loi", a déclaré à Ankara le vice-Premier
ministre Recep Bozdag.

Le chef de la diplomatie turque Ahmet
Davutoglu a dénoncé, pour sa part, une
intervention "illégale" de l'armée. "Cette
intervention ne doit pas ternir les gains
démocratiques de la révolution du 25 jan-
vier" 2011 en Egypte, qui avait conduit à
la chute du président Hosni Moubarak, a-
t-il souligné.

Appels au retour du processus
démocratique

En Occident, le président américain,
Barack Obama, qui s'est dit "profondément
inquiet" face aux derniers développements
en Egypte, a appelé à l'"élection rapide
d'un nouveau gouvernement civil en
Egypte". Le secrétaire général de l'Onu
Ban Ki-moon a, quant à lui, estimé
"préoccupante" l'intervention de l'armée

pour renverser le président égyptien, tout
en jugeant les revendications des manifes-
tants égyptiens "légitimes". "Il sera donc
essentiel de renforcer rapidement l'ordre
civil en accord avec les principes de la
démocratie", a-t-il ajouté. M. Ban a appelé
aussi à un "rapide" retour à un gouverne-
ment civil en Egypte, après la destitution
du Frère musulman Mohamed Morsi, à la
faveur d'un large mouvement de protesta-
tions réclamant son départ. L'Union
européenne (UE) a appelé, de son côté,
toutes les parties en Egypte à "retourner
rapidement au processus démocratique",
notamment par la tenue de nouvelles élec-
tions présidentielles, après le changement
du pouvoir en Egypte.

En Allemagne, le renversement du
président Morsi par l'armée est perçu
comme un "échec majeur pour la démocra-
tie", selon les propos du ministre alle-
mand des Affaires étrangères, Guido
Westerwelle, qui a estimé urgent que
l'Egypte retourne aussi vite que possible à
un ordre constitutionnel. Le Royaume-

Uni a lui aussi appelé au calme en Egypte
après l'éviction de Morsi, alors que la
France souhaite, selon le chef de la diplo-
matie Laurent Fabius que "les échéances
soient préparées dans le respect de la paix
civile, du pluralisme, des libertés individu-
elles et des acquis de la transition démoc-
ratique, afin que le peuple égyptien puisse
choisir librement ses dirigeants et son
avenir". Quant à la Russie, elle a appelé
toutes les forces politiques en Egypte à la
"retenue" et à rester dans le cadre "démoc-
ratique", a indiqué le ministère des Affaires
étrangères. Le Canada a appelé, pour sa
part, à "un dialogue constructif" entre
toutes les parties en Egypte. "Le Canada
exhorte toutes les parties à éviter la vio-
lence", a dit Rich Roth, porte-parole du
ministre canadien des Affaires étrangères.
Et la Chine a exprimé jeudi son soutien au
"choix du peuple égyptien" et appelé
désormais au "dialogue" et à la "réconcili-
ation", selon la porte-parole du ministère
chinois des Affaires étrangères, Hua
Chunying.

Le président par intérim prend ses
fonctions

Le président du Conseil constitutionnel
égyptien, le juge Adly Mansour, a prêté
serment comme président par intérim
jeudi.  "Je m'engage à préserver le système
de la République, à respecterla
Constitution et la loi et à protéger les
intérêts du peuple", a dit M. Mansour,
désigné par l'institution militaire pour
remplacer le président déchu, lors d'une
brève cérémonie au siège du Conseil con-
stitutionnel. M. Mansour, 67 ans, doit
diriger un gouvernement de transition
dotéde "pleins pouvoirs" jusqu'à l'organi-
sation d'une présidentielle anticipée et
d'élections législatives, a annoncé l'armée
mercredi, en ne donnant aucune précision
sur la durée de la période de transition.

L.  B.

DESTITUTION DE MORSI

Réactions mitigées de la communauté internationale 

Médias et experts américains commentent... 

L’avenir politique de l’Egypte gravement  hypothéqué.



Adly Mansour, président de la
Haute Cour constitutionnelle a
été désigné président intérim
pour une durée qui ne
dépassera pas les 6 mois. Il
aura comme priorité de
préparer l’élection
présidentielle et d’assurer le
maintien de l’ordre décrété
par l’armée. 

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L
a tension reste à son comble en
Egypte. Après la destitution du
président Morsi et son remplace-
ment par Adly Mansour, prési-
dent de la Haute Cour constitu-

tionnelle pour une période de transition,
les partisans de Morsi ne comptent pas
lâcher prise face à la prise de pouvoir par
les hauts dirigeants militaires. 

Pour apaiser l’atmosphère déjà délétère,
l’armée égyptienne a rassuré dans la nuit
de vendredi, dans un communiqué où elle
appelle à « l’unité et à la réconciliation »
après la destitution du président Morsi
mercredi passé. Selon un haut responsable
militaire, le président égyptien Morsi est
« détenu de façon préventive » au sein du
ministère de la Défense alors que ces col-
laborateurs sont retenus dans un bâtiment
militaire. 

Une chose est sûre selon les analystes,
« la situation politique risque de connaître
des embrassements sur le front sécuritaire
où des débordements des partisans du prési-
dent islamiste se font déjà constater dans
certaines localités du pays ». C’est
d’ailleurs « le front de défense de la
légitimité » regroupant les principales
tendances islamistes qui va créer l’embar-
ras à travers ces sit-in chaque vendredi

après la prière pour rassembler tous ces
militants pour empêcher le « coup d’Etat
militaire ». Mais selon des sources, la rue
qui parait soulagée par « l’évacuation for-
cée » d’un président contesté devra faire
face aux grondements de la partie adverse.
L’armée, quant à elle, a indiqué dans un
communiqué que « les rassemblements
pacifiques et la liberté pacifique sont des
droits garantis pour tous » tentant ainsi 
« d’avorter les dérives et les déviations
violentes ». 

N’empêche que les plus radicaux ont
visiblement passé à l’action où des postes
militaires dans la région de Sinaï ont été
attaquées vendredi à l’aube, faisant un
bilan provisoire d’un mort alors deux
autres soldats ont été blessés au tir de
roquettes lancés par des militants
islamistes dans le point de contrôle à al
Gura dans le nord de péninsule. 

Au même moment, un poste de police
a été attaqué par des tirs de roquettes. Ses
actions sporadiques, témoignent que les 
« extrémistes » de la nébuleuse islamiste
ne veulent en aucun cas céder même si la
pression de la rue a eu le dernier mot sur
la démission forcée sur le président égyp-
tien. Les heurts entre les pro et les anti
Morsi ont occasionné des blessés et des
morts dont 47 individus qui ont péri mardi
et mercredi derniers dans les affrontements
du Caire et d’Alexandrie. Selon les
dernières nouvelles provenant du Caire,  le
conseil suprême des forces armées contin-
ue de consulter les différents personnalités
politiques dans le cadre d’une feuille de
route pour assurer l’intérim et préparer les
futures élections présidentielles dans les 6
mois à venir.  

Du reste, c’est le début d’un « flou »
politique sur la direction du pays qui fait
craindre le pire. Sitôt la réaction de Ban Ki
moon sur « l’intervention militaire » est
vue par le SG onusien comme « une pro-
fonde inquiétude » mais nuancée par « la
légitimité des manifestants ». Un équili-
bre de mots qui se met à l’abri d’une posi-
tion ferme et intransigeante comme ce fut
le cas en Syrie ou en Libye. 

Le poids des US dans la gestion
de la crise

On sait délibérément que
l’attitude américaine dans la
gestion de l’après Morsi est à
demi-teinte. Selon le récent
communiqué de la Maison
Blanche, le président Obama
souligne que « les Etats-Unis
ne soutiennent pas des
individus ou des partis mais
restent engagés pour le proces-
sus démocratique et l’Etat de
droit ». Mais les Américains
ne cachent pas leur aversion sur 
« la destitution de Morsi et
la suspension de la
Constitution ». Une position
qui renseigne sur le « jeu
d’équilibres » dans la région où
l’Egypte, reste aux yeux des
Américains, un allié qu’il faut
soutenir et protéger.  A titre d’il-
lustration, l’aide publique
autorisée à l’Egypte n’a jamais
été suspendue avec une
moyenne de 1,7 milliard de dol-
lars sans compter les 250 mil-

lions de dollars d’aide économiques.
D’ores et déjà, le président Obama a
demandé aux organismes américains d’ex-
aminer les implications de cette nouvelle
donne sur l’aide américaine au gouverne-
ment égyptien. Toutefois, Obama
souhaite qu’il y ait 
« l’instauration d’un ordre politique
démocratique avec la participation de tous
les partis qu’ils soient religieux ou
laïcs ».   F.  A .
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APRÈS LA DESTITUTION DE MORSI DU POUVOIR 

Adly Mansour assure la transition 
en attendant les élections de décembre

SÉCURITÉ DE LA COMMUNAUTÉ
ALGERIENNE EN EGYPTE

L’ambassade d’Algérie
rassure

L'ambassade d'Algérie au Caire
est en contact permanent avec les
membres de la communauté
algérienne établie en Egypte en
les exhortant à faire preuve de
vigilence, a indiqué l'ambas-
sadeur, Nadir Larbaoui, ajoutant
que les services de l'ambassade
étaient prêts à faire face à tout
imprévu.
Dans une déclaration à l'APS,
l'ambasadeur et représentant per-
manent de l'Algérie au sein de la
Ligue arabe, a souligné que "les
services de l'ambassade sont
prêts à faire face à tout imprévu"
et que "toutes les dispositions ont
été prises" pour assurer la sécu-
rité des Algériens établis dans ce
pays. M. Larbaoui a, par ailleurs,
indiqué que l'ambassade travail-
lait avec les membres de la com-
munauté "dans un esprit de
responsabilité et de coopération
en vue de leur assurer la sécu-
rité". L'ambassadeur a appelé les
membres de la communauté à
respecter les consignes de sécu-
rité et à éviter les rassemble-
ments, les lieux où se tiennent les
manifestations, les quartiers pop-
ulaires et les édifices publics,
notamment lors des heures de
pointe. Un numéro vert a été mis
à la disposition des membres de
la communauté, a-t-il encore
ajouté.  I. A. 

Avec les derniers évènements que con-
naît l’Egypte, la scène arabe vit à un
rythme saccadé de violences, de parti-pris
et de l’interventionnisme étranger. La
feuille de route pour destituer les 
« régimes tyranniques arabes » par les
fronts de changements populaires n’est
pas vue comme une solution politique
vers des transitions douces et calmes. Au
contraire, certains experts estiment que 
« les révolutions arabes ont engendré
d’une part une volonté de changement
mais le contexte de violence et de chaos
sont les conséquences immédiates ».   

Le résultat se fait constater en Libye
où l’insécurité règne en maître par des
milices qui menacent la stabilité du pays
au point où un gouvernement de transi-
tion a du mal à se frayer un chemin.

Idem, pour le cas syrien où déjà le pays
frôle les 100.000 morts avec une destruc-
tion des infrastructures dans plusieurs
villes. 

Le conflit qui perdure depuis plus de 2
ans est vu, surtout comme un « jeu de
puissance » qui laisse deux parties s’af-
fronter sans issue politique et pacifique
palpable. Le cas égyptien, qui se dis-
tingue des autres, laisse planer, selon les
observateurs un flou dans la perspective
de stabilité politique à long terme. Dans
cette équation, ce sont les différents mou-
vements islamistes qui cueillent les résul-
tats de la protesta qui retournent à leur
avantage dans la prise du pouvoir.  

Les mouvements dits « révolution-
naires et laïcs » paraissent essoufflés et
ont besoin de « fédérer leur énergie »

afin de barrer la route à « l’ogre
islamiste » comme c’est le cas en
Tunisie. En tout cas, ces changements 
« provoqués » ou « instrumentalisés »
ont eu des effets pervers sur le plan
économique. 

En Egypte et Tunisie, la baisse des
recettes touristiques, source principale de
leurs économies, s’ajoute aux ingrédients
du marasme économique qui frappe la
région.  Les discours politiques « d’exal-
tation révolutionnaire » font face à des
difficultés énormes, une fois le déver-
rouillage politique opéré. Les spécialistes
estiment que les gouvernements issus du
changement ont « des enjeux difficiles
pour sécuriser leurs pays et leurs fron-
tières ». Cela exige du temps par
ailleurs. F. A .

Les révolutions arabes ou le chaos programmé

L’arrestation de Mohammed Morsi, jeudi dernier, laisse place à des supputations
sur son éventuelle poursuite. La source militaire sous couvert de l’anonymat a déclaré
que « le président Morsi est retenu dans un bâtiment du ministère de la défense » sans
donner plus de précision. Mais les forces de sécurité ont lancé 300 mandats d’arresta-
tion à l’encontre de militants des frères musulmans dont de hauts dirigeants. Les
forces de sécurité ont communiqué avant-hier une liste de 50 personnes proche de la
présidence à la police de frontière leur interdisant de quitter le territoire.  

F. A .

Morsi risque d’être poursuivi 
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PAR KAMAL HAMED

D écidément, la crise que traverse le
FLN n’arrête pas de faire des vagues
puisque ses conséquences atteignent

même des institutions de la République.
C’est le cas de l’assemblée populaire
nationale  (APN) qui a connue, avant-hier
jeudi, un incident qui en dit long sur cette
profonde crise du vieux parti qui est sans
secrétaire général  depuis le 31 janvier
dernier. Le président de l’APN, Mohamed
Larbi Ould Khelifa, a dû reporter à une
date ultérieure    la  séance qui devait être
consacrée aux structures de l’assemblée.
Ould Khelifa a été, en vérité, contraint à
cette attitude puisque la liste du FLN
transmise par Abderahmane Belayat, en sa
qualité de coordinateur du bureau politique
du parti, a été  rejeté par un grand nombre
de députés du parti qui ont alors menacé de

perturber la séance au cas ou Ould Khelifa
déciderait de l’accepter. Ould Khelifa devait
soumettre à la séance plénière notamment
la liste des membres du nouveau bureau de
l’assemblée ou le vieux parti détient cinq
postes. L’actuel président du groupe  par-
lementaire, Tahar Khaoua  dont le mandat
est venu à expiration, a refusé de quitter
son poste alors que Belayat a désigné son
successeur en la personne de Mohamed
Labiad. Tahar Khaoua dénie à Belayat  le
droit de designer les  représentants des
structures de l’assemblée.

« Il n’a aucune prérogative en la
matière » dira Tahar Khaoua dans une déc-
laration à la presse ajoutant « qu’il est
juste habilité à  convoquer

la session du comité central ». Des
membres du bureau politique ont eux
aussi dit non à cette attitude de Belayat ce
qui, à l’évidence, traduit le profond

malaise dans lequel se   retrouve le parti.
Habiba Bahloul, député et membre du
bureau politique, a indiqué que Belayat «
n’a pas  consulté les autres membres du
bureau politique ». Kaca Aissi, membre
lui aussi du  bureau politique, est du
même avis que Mme Bahloul. C’est dire
que l’on risque d’assister à un nouvel épi-
logue de cette crise sans fin du vieux parti.
Le bureau politique, qui gère la  période de
transition depuis le retrait de confiance à
Abdelaziz Belkhadem le 31 janvier dernier,
est ainsi profondément divisé.
Abderahmane Belayat soutient pourtant
mordicus avoir consulté les membres du
bureau politique. Ce que confirme
Abdelhamid Si Affif.

Mohamed Larbi Ould Khelifa ne sait
plus à quel saint se vouer tant cette affaire
du FLN risque de différer à septembre
prochain l’installation des nouvelles struc-

tures de l’APN et, notamment, le bureau
de l’assemblée. Ce d’autant que la clôture
de la session de printemps des deux  cham-
bres du Parlement est prévu  aujourd’hui.
Il est à noter que l’APN procède chaque
année au renouvellement de ses structures.
Un renouvellement qui touche partic-
ulièrement  les postes de vice-président, la
présidence des 12 commissions perma-
nentes ainsi que les chefs des groupes par-
lementaires.  Le RND n’a pas connu cette
crise puisqu’il a permis aux députés du
parti d’élire leurs représentants dans les
structures de l’assemblée contrairement au
FLN qui a opté pour le mode de désigna-
tion. D’où cette crise ouverte. Une crise
qui intervient dans un contexte où
Abderahmane Belayat est la cible d’at-
taques de ses pairs du comité central qui
l’accusent de diriger les affaires du parti
sans en avoir les prérogatives. K. H.

Des représentants de
l’Azawad ont sollicité, jeudi à
Alger, l’appui de l’Algérie dans
leur démarche pour la
définition de leurs statuts
politique et juridique, après
l’élection présidentielle au
Mali, prévue le 28 juillet.
PAR RAYAN NASSIM

S’ exprimant lors d’une rencontre
organisée par le réseau algérien des
Amis du peuple malien, le vice-

président du Mouvement national de
libération de l’Azawad (MNLA),
Mohamed Jiri Maiga, a souligné avec
force, rapporte l’APS, le rôle "crucial" que
jouerait l’Algérie dans les discussions sur
l’avenir de l’Azawad après la présiden-
tielle.

"Il faut faire intervenir l’Algérie pour
une participation active et une assistance,
afin de discuter le fond du problème de
l’Azawad. Pour nous, l’Algérie est une
puissance et elle a un rôle crucial à jouer
dans les discussions sur le statut qui nous
sera donné", a relevé M. Maiga.

Appelant à un "dialogue inclusif" pour
aboutir à une "solution définitive" à la
crise au Mali et rappelant l’engagement de
l’Azawad pour le respect de l’intégrité ter-
ritoriale et de l’unité de ce pays frontalier,
l’orateur a insisté sur la contribution
algérienne pour aboutir à un "accord défini-
tif" sur les statuts politique et juridique de
l’Azawad, et, par conséquent, éviter
d’autres rebellions à l’avenir.

Pour étayer ses propos, M. Maiga a
expliqué que "l’Algérie, sans s’ingérer

dans les affaires internes du Mali, a été le
témoin de tous les accords signés visant à
garantir la paix, la sécurité et la stabilité
au pays, notamment, au nord, et même des
défaillances du pouvoir central de Bamako
en terme d’application".

A cet égard, le chargé des relations
extérieures du MNLA, Ibrahim Ag
Mohamed Salah, a rappelé que "l’Algérie a
été accusée d’être derrière la rébellion au
nord du Mali par Bamako alors qu’elle a
toujours oeuvré avec neutralité pour trou-
ver des solutions définitives aux prob-
lèmes d’ordre administratif, politique,
économique et sécuritaire de la région".

"Nous demandons à l’Algérie d’accorder
une attention particulière et d’accompagn-
er la politique et la démarche des Azawad
pour avancer dans leur projet de société et

dans les prochaines discussions sur la
question, après l’installation des nouvelles
autorités légitimes issues de la présiden-
tielle du 28 juillet", a-t-il dit.

Déplorant que la situation d’instabilité
dans la région en a fait un "terreau du ter-
rorisme international, du crime organisé et
du trafic de drogues", l’orateur a, par
ailleurs, insisté que "la rébellion de
l’Azawad n’était pas une rébellion
touareg" mais "elle comportait toutes les
composantes de la région".

A ce propos, le vice-président du Haut
Conseil pour l’unité de l’Azawad
(HCUA), Alghabass Ag Intalla, a précisé
que "les Touareg sont des hommes de paix
et pas des va-t-en guerre", ajoutant qu’ils
aspirent, eux aussi, au rétablissement de la
paix et de la sécurité dans le nord du Mali

et dans l’ensemble du pays. Par ailleurs,
les participants à cette rencontre ont
appelé à créer des passerelles de communi-
cation entre les sociétés civiles de
l’Algérie et du Mali pour contribuer, aux
côtés des politiques, à la résolution de la
crise et pour le retour des réfugiés maliens,
internes et externes, à leurs villes natales.

La rencontre entre les représentants de
la société civile algérienne et des déléga-
tions du MNLA et du HCUA intervient
après la conférence de solidarité avec le
peuple malien qui s’est tenue du 16 au 17
juin dernier à Alger, sans la participation
de représentants de l’Azawad, selon les
organisateurs.

R .  N .

DÉMARCHES POUR DÉFINIR SON STATUT JURIDIQUE ET POLITIQUE

L’Azawad sollicite l’appui de l’Algérie

RENOUVELLEMENT DES INSTANCES DE L’ASSEMBLÉE 

Le FLN provoque une crise à l’APN

L e ministère de la Solidarité nationale,
de la Famille et de la Condition fémi-
nine a consacré une enveloppe finan-

cière de 570 millions DA au profit des per-
sonnes nécessiteuses à travers le pays
durant le mois de ramadan, a indiqué jeudi
à Alger le secrétaire général du ministère,
Belkacem Ait Saadi. Le montant sera
réparti sur deux tranches au profit de 1,6

million de personnes nécessiteuses, a pré-
cisé le même responsable lors d'une con-
férence de presse en marge de l'installation
de la commission nationale de solidarité.   

La première tranche d'un montant de
190 millions DA sera octroyée au début du
mois sacré alors que la deuxième (380 mil-
lions DA) sera distribuée pendant la deux-
ième quinzaine, à raison de 4.500 DA pour

chaque famille nécessiteuse. Par ailleurs,
le ministère prévoit l'ouverture de 795
restaurants pendant le mois de ramadan au
niveau national au profit des passants, des
nécessiteux et des sans-abri. Ait Saadi a
souligné que le ministère "a procédé cette
année à une décentralisation de toutes les
opérations de solidarité notamment celles
relatives au mois sacré" ajoutant que le

ministère a laissé aux wilayas le soins de
gérer ces aides sous forme de paniers con-
tenant des denrées alimentaires ou de
chèques postaux. Il a en outre rappelé que
d'autres secteurs participent à ces opéra-
tions comme le ministère de l'Intérieur, les
commissions locales de la solidarité, les
sociétés nationales et des bienfaiteurs.

A P S

BUDGET DE LA SOLIDARITÉ POUR LE RAMADAN

570 millions DA pour venir en aide aux nécessiteux

Mohamed Jiri Maiga.



PAR AMAR AOUIMER

T
elle est la question sur laquelle
se sont penchés mercredi soir,
des entrepreneurs et respons-
ables autrichiens du commerce
extérieur avec des opérateurs

économiques algériens, qui se sont rencon-
tré à l’ambassade d’Autriche à Alger en
présence de Son Excellence, Aloisia
Worgetter. Plus de 30 femmes chefs d’en-
treprise et hommes d’affaires ont suivi
l’appel de l’ambassadeur et du conseiller
commercial de la représentation diploma-
tique autrichienne qui ont convié les fil-
iales autrichiennes ainsi que les représen-
tants d’entreprises de ce pays qui a amorcé
une excellente percée dans l’implication
des entreprises en Algérie, ces dernières
années. « Le volume des échanges
bilatéraux est déjà très prometteur sachant
qu’en 2012, nous avons eu un nouveau
record avec plus de 200 millions d’euros
d’exportations autrichiennes vers l’Algérie
et 210 millions d’importations en prove-
nance de l’Algérie » a déclaré Markus
Haas, conseiller commercial de l’ambas-
sade d’Autriche. Il estime que maintenant,
il est temps de renforcer cette position,
bien basée sur les entreprises qui sont
actives en Algérie depuis des décennies
déjà. En ce moment, l’Autriche compte

une douzaine de filiales, plus de 60
représentants en Algérie, selon Haas.

Quant à Reda Hamiani, président du
Forum de chefs d’entreprises (FCE) et
Lyès Ferroukhi, directeur général de la pro-
motion de l’investissement au ministère
de l’Industrie, ainsi que Yasmina
Benmayouf, directrice de la promotion de
l’investissement de l’Andi, ils ont discuté
avec les représentants autrichiens la méth-
ode consistant à mieux capter le potentiel
du marché algérien.

Ils sont arrivés à la conclusion com-
mune « qu’une stratégie adaptée de trans-
fert de savoir-faire, d’utilisation du marché
de travail local, ainsi que des partenariats
forts feront le meilleur mélange pour une
réussite durable en Algérie ». Pour l’am-
bassade d’Autriche, « concrètement, l’an-
née 2013 pourrait être marquée par au
moins trois nouveaux investissements
autrichiens en Algérie dont les détails
seront communiqués ultérieurement »
affirme Haas. La section commerciale a
aussi détaillé son plan afin de renforcer les
relations économiques entre les acteurs des
deux pays. Un groupe sur la plateforme
professionnelle linkedin sous le nom
“Austria Connect Algeria’’ rassemble les
professionnels, alors qu’une newsletter
informe sur les relations bilatérales, tandis
que des rencontres régulières “Austria

Afterwork Algiers’’ seront établies.
Enfin, le conseiller commercial

autrichien souligne que la prochaine action
de ce pays sera forte en Algérie, en ce sens
que, la mission économique autrichienne à
Alger sera prometteuse du 28 au 30 sep-
tembre prochain avec la visite d’une délé-

gation d’hommes d’affaires autrichiens.
D’importantes délégations d’entrepre-

neurs et d’industriels de ce pays ont déjà
visité l’Algérie, notamment dans les
secteurs de l’agroalimentaire et de l’éle-
vage et de la formation.  

A .  A .
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CONFÉRENCE STRATÉGIQUE DES ENTREPRISES AUTRICHIENNES EN ALGÉRIE

200 millions d’euros d’exportations vers
l’Algérie et 210 millions d’importations 

HABITAT

Coopération accrue entre l’Algérie et la principauté des Asturies
PAR RIAD EL HADI

L a coopération bilatérale dans le
domaine de l’habitat était au centre
des discussions entre le ministre de

l’Habitat et de l’Urbanisme, Abdelmadjid
Tebboune et le président de la principauté
des Asturies (Espagne), Javier Fernandez
Fernandez.

Les deux responsables ont évoqué à
cette occasion les moyens de renforcer la
présence en Algérie des sociétés espag-
noles issues de cette principauté, connue
dans le domaine l’habitat, et de moderniser
les méthodes de construction en vue d’ac-

célérer le rythme de réalisation des con-
structions et répondre à la demande dans
les délais. Dans des déclarations à la presse
à l’issue de la rencontre, Tebboune a
indiqué que "les relations se consolident
davantage avec les partenaires des dif-
férentes provinces espagnoles", ajoutant
que la "présence des Espagnols dans le
domaine de l’habitat est devenue une réal-
ité sur le terrain". Le ministre a souligné
à cette occasion que l’Algérie veut tirer
profit de l’expérience de l’Espagne qui est
un pays leader dans le domaine du bâti-
ment, estimant que la création de sociétés

mixtes est le meilleur moyen à même de
concrétiser ce partenariat.

Il a en outre appelé à saisir les oppor-
tunités qui s’offrent aux deux parties,
notamment dans le domaine de la forma-
tion en matière de méthodes modernes de
construction.

De son côté, Fernandez a affirmé la dis-
position des entreprises de sa province à
assurer l’encadrement des travailleurs et
des encadreurs spécialisés dans le bâti-
ment.

Le président de la principauté des
Asturies inaugurera jeudi "la Maison de

l’entrepreneuriat" pour le soutien de la
coopération entre les sociétés des deux
pays. M. Fernandez qui est accompagné
d’une délégation de la confédération des
entreprises des Asturies, a rappelé en outre
que 18 accords de partenariat avaient été
conclus jusqu’à présent entre les entrepris-
es algériennes et leurs homologues asturi-
ennes. R.  E .

LES BOURSES EUROPÉENNES TERMINENT EN HAUSSE

Taux directeurs inchangés de la Banque centrale

L es marchés d'actions européens ont
terminé en vive hausse jeudi, rassurés
par la teneur des propos du président

de la BCE Mario Draghi, après que la
banque centrale eut, comme prévu, laissé
ses taux directeurs inchangés.

Faute d'indicateurs à l'agenda et compte
tenu de la fermeture des marchés améri-
cains, les Etats-Unis célébrant leur fête
nationale, les investisseurs avaient les
yeux braqués vers Francfort.

La Banque centrale européenne main-
tiendra ses taux à un niveau exception-
nellement bas pendant une période pro-
longée et elle pourrait même les réduire
encore, a déclaré Mario Draghi, adressant
ainsi aux marchés financiers des signaux
d'une clarté sans précédent.

A Paris, le CAC 40 a terminé en
hausse de 2,9% (107,30 points) à
3.809,31 points, signant ainsi sa deux-

ième plus forte hausse de l'année après
celle du 23 avril. Le Footsie britannique a
bondi de 3,08% et le Dax allemand de
2,11%, tandis que l'indice EuroStoxx 50
prenait 2,95%.

Aux valeurs, PSA Peugeot Citroën
s'est envolé de 10,17% Goldman Sachs
ayant relevé son conseil de "neutre" à
"achat" et relevé son objectif de cours.
Faurecia, contrôlé à 57% par PSA a pris
5,25%. A rebours de la tendance, Veolia
Environnement (-0,57%) a accusé la seule
baisse du CAC 40, la valeur tombant en
séance à son plus bas niveau depuis mi-
janvier. "L'allongement des engagements
de la BCE est une étape majeure car elle
permet de mieux visualiser le futur. La
BCE (...) considère que la situation ne
s'arrangera pas spontanément et que c'est à
elle de prendre en charge une grande partie
du risque pour que l'économie puisse enfin

redémarrer", a commenté sur son blog
Philippe Waechter, directeur de la
recherche économique de Natixis AM, qui
a qualifié cette décision de "changement de
philosophie majeur" et de "rupture".

Les annonces de Mario Draghi ont
également provoqué une nette détente des
taux des obligations des pays
périphériques de la zone euro, le rendement
du dix ans portugais revenant ainsi sous
les 8% qu'il avait atteint la veille sur fond
de crise politique. Sur le marché des
changes, l'euro et la livre ont eux aussi
ressenti l'impact de cette journée chargée
sur le front monétaire, la monnaie unique
tombant à un plus bas de cinq semaines
contre le dollar tandis que la Sterling reve-
nait à un niveau sans précédent depuis le
29 mai face au billet vert.   

R.  E .

Comment positionner les entreprises autrichiennes
afin de réussir sur le marché algérien ?

LA COOPÉRATION ÉLECTRIQUE
ALGÉRO-ESPAGNOLE À L’EXAMEN

À ALGER
Nécessité de fabriquer en
Algérie des équipements

L’examen des possibilités de coopéra-
tion et de partenariat entre l’Algérie et
l’Espagne dans le domaine de l’élec-
tricité a été au centre d’un entretien
entre le ministre de l’Energie et des
Mines, Youcef Yousfi et le président
du gouvernement de la région
autonome des Asturies, Javier
Fernandez.
Selon un communiqué du ministère,
la partie espagnole a exprimé lors de
cette réunion l’intérêt des sociétés
espagnoles à participer à la mise en
œuvre du programme national de
réalisation de centrales électriques.
Pour sa part, ajoute la même source,
Yousfi a invité les entreprises espag-
noles à participer aux appels d’offres
qui seront lancés prochainement
dans ce domaine, en insistant sur la
nécessité de la fabrication en Algérie
des équipements entrant dans cette
industrie. R. E.
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BOUMERDES, RESTAURATION DE LA CASBAH DE DELLYS 

Adoption du plan
de la troisième phase

La troisième et dernière phase
du Plan permanent de
restauration et préservation
de l’antique Casbah de Dellys
a été adoptée, dimanche, par
l’Assemblée populaire de la
wilaya (APW) de Boumerdès,
après de longs débats. 

PAR BOUZIANE MEHDI 

L a dernière phase du Plan, déjà
avalisée par le Conseil exécutif
de la wilaya, a été exposée en

présence du bureau d’études en
charge du projet et de représentants
du mouvement associatif, comme
l’exige la réglementation en la
matière, a indiqué le directeur de la
culture de la wilaya, Hocine Aâbis,
lors de la présentation de ce plan,
rapporte l’APS. 
Signalant l’entrée en vigueur de cette
étude "à partir du jour d’aujour-
d’hui", le wali de Boumerdès,
Kamel Abbès, a ajouté que la
prochaine étape consistera en l’intro-
duction d’une demande auprès de la
tutelle en vue de l’inscription de pro-
jets de restauration et de réhabilita-
tion au profit de cette ville antique en
conformité avec les priorités fixées
en matière de tourisme, de culture et
d'économie durable. 

En outre, il a affirmé que les droits
des propriétaires fonciers au niveau
de la Casbah de Dellys "seront main-
tenus", tout en étant "exploités con-
formément aux textes fixés par ledit
plan". Selon le bureau d’études
chargé de sa réalisation, cette
dernière phase du Plan permanent de
restauration et préservation de l’an-
tique Casbah de Dellys revêt une
"importance capitale", en ce sens
qu’elle constitue un outil juridique et
urbanistique mis à la disposition de

la commune pour "l’organisation de
tout acte de bâtir ou d’équipement à
l’intérieur de ce périmètre urbain,
afin d’en préserver l’authenticité et
le cachet architectural". 

Les travaux de restauration pro-
jetés par cette étude "ouvriront de
nouvelles perspectives pour cette
cité, au double plan de l’architecture
et de la valorisation de son legs cul-
turel, ce qui induira des effets cer-
tains sur l’attractivité touristique de
ce site côtier", est-il encore signalé.
Initié en 2007, le Plan permanent de
préservation et de restauration de la
Casbah de Dellys comprend trois
phases. La première, achevée en
2009, a porté sur des "travaux d’ur-
gence". Il s’agissait, entre autres, de
l’enlèvement des décombres et de
terres, le classement des pièces
lithiques éparpillées au sein de ce
périmètre et la remise de celles
demeurées en bon état à leurs places
initiales, en plus du confortement des
constructions menaçant ruine et la
restauration de certains monuments. 

La deuxième phase, engagée en

2010, a porté sur des "analyses his-

toriques et typologiques" des ves-

tiges et constructions de cette antique

casbah, et l’élaboration de l’avant-

projet du plan permanent de sa

préservation. 

Une enveloppe globale de 256 mil-

lions de dinars a été allouée pour la

réalisation de ce plan, dont 100 mil-

lions de dinars ont été affectés au

financement des travaux d’urgence et

autres travaux techniques au sein de

cette vieille cité. Selon une disposi-

tion réglementaire de septembre

2007 portant sur la création de la

zone protégée de la Casbah de

Dellys, celle-ci est délimitée par

l’oued Tiza à l’Est, le siège de la

brigade de Gendarmerie nationale à

l’Ouest, le port de Dellys au Nord et

la forêt Bouarbi au Sud. B. M.

CONSTANTINE, SOCIÉTÉ DE DISTRIBUTION DE L'ÉLÉCTICITÉ

Formation de 669 techniciens 
P as moins de 669 techniciens de

la Société de distribution de
l’électricité et du gaz-Est (SDE)

bénéficieront durant l’année en cours
d’une formation sur l’exploitation des
réseaux, a indiqué, dimanche, le prési-
dent-directeur général de cette société,
Tahar Djouambi. L’opération, qui
touchera des techniciens activant dans
l’ensemble des wilayas dans la région
est du pays, sera dispensée dans les
écoles de formation de la wilaya de
Blida et d’Aïn-Mlila (Oum El-
Bouaghi) relevant de l'entreprise
Sonelgaz qui compte la SDE parmi
ses filiales, a précisé ce responsable.
"Cette formation professionnelle spé-
cialisée qui s’effectuera par groupes,
s’inscrit dans le cadre de la stratégie

de l’entreprise portant essentiellement
sur le renforcement des ressources
humaines et l’amélioration des
prestations offertes aux citoyens", a
indiqué M. Djouambi, ajoutant que les
investissements consentis par l’Etat
pour améliorer le service public et
renforcer la fourniture d’énergie
doivent être soutenus par les person-
nels hautement qualifiés. 
Il s’agit aussi, selon lui, de "préparer
la relève et de former les futurs
dirigeants destinés à assumer des
postes de responsabilité, en l’absence
de spécialités en la matière dans les
universités". La formation permettra
aussi aux cadres de la société de s’ini-
tier aux dernières techniques dans le
domaine de l’énergie (électricité et

gaz), a encore indiqué le P-DG de la
SDE, soulignant que les travaux sous
tension, les métiers liés au transport et
à la distribution de l’électricité et du
gaz, ainsi que la réparation et la main-
tenance des équipements figurent
parmi "les thèmes prioritaires de cette
formation".

La Sonelgaz compte trois écoles de
formation, dont deux sont chargées de
la formation aux métiers de base,
situées à Blida et à Aïn M’lila (Oum
El-Bouaghi), la troisième, basée à Ben
Aknoun (Alger), assure une formation
de cadres en management.

APS

SAIDA, RÉSORPTION
DE L’HABITAT PRÉCAIRE

Relogement
de 98 familles 

Pas moins de 98 familles rési-
dant dans des habitations pré-
caires à hai "Commandant
Medjdoub" de la ville de Saida
ont été relogées, mardi, dans
des logements neufs. 
Cette opération, effectuée en
collaboration avec les services
de la wilaya et de l'APC, s'inscrit
dans le cadre du programme de
résorption de l'habitat précaire
(RHP).  
Les moyens nécessaires ont été
mobilisés pour le déménage-
ment des famillesconcernées
vers les nouveaux logements
sociaux équipés de commodités
à haï "El Bordj 2". 
Les familles bénéficiaires, qui
résidaient dans des habitations
précairesà haï "commandant
Medjdoub" près de l'oued de
Saida, vivaient dans des condi-
tions difficiles.  L'opération de
relogement, initiée à l'occasion
de la célébration de la fête de
l'indépendance et de la jeunesse
a suscité une grande joie chez
les heureux bénéficiaires. 

ORAN, ÉNERGIE SOLAIRE

Création d’un
séchoir de produits

alimentaires
Un groupe de femmes résidant
dans une zone rurale de
Boutlélis (Oran) ont confection-
né un séchoir de produits
agroalimentaires fonctionnant à
l’énergie solaire, a-t-on appris
auprès de l’association de pro-
motion de la femme rurale
"Main dans la main" qui a
accompagné cette action. Cet
appareil, simple fait à base de
plastique, se compose de
plusieurs niveaux dont le plus
haut, en verre, est destiné a
accueillir les fruits et légumes
les plus utilisés dans la cuisson,
notamment les tomates, le
poivron, les raisins et abricots en
vue de les sécher, a ajouté la
présidente de l'association,
Baba-Ahmed Safia. 
Les produits sont séchés à une
température de moins de 45
degrés pour une période ne
dépassant pas une dizaine de
jours. Une conservation qui dif-
fère de la méthode traditionnelle
sous les rayons du soleil et sous
des couvertures en plastique. 
Le séchoir solaire peut être aussi
utilisé pour les plantes médici-
nales et aromatiques en vue de
préserver leurs couleurs et leurs
odeurs le plus longtemps possi-
ble, a-t-on ajouté. L’association a
testé cet appareil et a exposé un
modèle au Forum national des
clubs de l'environnement des
établissements scolaires tenu
les 19 et 20 juin à Oran. 

APS
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TAMANRASSET, PROGRAMMATION TERRITORIALE "GRAND SUD”

Projet de développement
intégré

SKIKDA, FERME PILOTE DE CREVETTICULTURE

Une production de 4 tonnes de crevettes attendue 

La Mission II du schéma
d'aménagement de l'espace
de programmation territoriale
"Grand Sud", au centre du
débat de la rencontre
régionale tenue dimanche à
Tamanrasset, vise à proposer
un projet de développement
intégré. 

PAR BOUZIANE MEHDI 

L e projet de développement inté-
gré repose sur plusieurs axes
principaux. Il s'agit en l'occur-

rence des secteurs vitaux dont la
maîtrise et la complémentarité pour
garantir un développement durable à
moyen et long termes et du respect des
orientations relatives aux grandes
régions quant à l'occupation des terre-
set la répartition des ressources
naturelles et aux travaux liés à la mise
en valeur des terres et aux régions
d'aménagement, selon un commu-
niqué relatif à la rencontre. Il est axé
également sur le schéma de
développement des grandes activités
et des équipements d'utilité régionale
visant à lutter contre les disparités
régionales et la pauvreté. 
Les axes relatifs à l'organisation de l'e-
space du dit projet, concernent le
développement de l'agriculture, de
l'hydraulique, du tourisme et de l'in-
dustrie et la protection des ressources,
des écosystèmes, des espaces et du
patrimoine naturel, culturel et his-
torique (sites importants, oasis, villes
et Ksour) rapporte l’APS, il repose sur
les réseaux de télécommunications et
les échanges, la promotion des grands

équipements qui constituent le pilier
de l'entité régional de l'espace de pro-
grammation territoriale "Grand Sud". 
Le schéma d'aménagement de l'espace
de programmation territoriale "Grand
Sud" se veut un cadre de coordination
et de concrétisation des options et ori-
entations stratégiques de l'Etat en
matière d'aménagement territorial au
niveau de cet espace appelé à assumer
un rôle effectif dans les dynamiques
futures de l'économie du Sud algérien
et de sa population. Dans le cadre du
développement des régions du Sud, il
représente une ramification de la
stratégie nationale d'aménagement du
territoire. Cette dernière suggère
l'établissement d'un système urbain
adapté aux spécificités de ces régions,

l'introduction de règles prestataires et
productives et la valorisation des
atouts du Sud au plan concurrentiel,
souligne encore le communiqué.  Au
menu de la rencontre sur la Mission II
du schéma d'aménagement de l'espace
de programmation territoriale "Grand
Sud" figurent l'examen de
plusieursquestions liées à ces objectifs
selon une vision future qui repose sur
la réalisation d'un développement
durable à l'horizon 2030. 
Par ailleurs, il est un instrument
d'aménagement du territoire à travers
lequel l'Etat vise le triple équilibre de
l'équité sociale, de l'efficacité
économique et de la soutenabilité
écologique. 

B. M.

U ne production de l’ordre de
quatre (4) tonnes de crevettes
japonaises est attendue cette

année à la ferme pilote d’El Marsa (est
de Skikda), a indiqué dimanche le
directeur de wilaya de la pêche et des
ressources halieutiques, Abdelhamid
Brahmia. Selon ce responsable, cette
production prévisionnelle est "excel-
lente", notamment si on la compare à
celle de la saison dernière qui avait vu
le lâcher de larves de l’espèce locale
"matsagoune" ne donner, au bout du
compte, que 500 kg de crevettes de
cette espèce rapporte l’APS. Les
responsables de la ferme avaient fait
éclore, en avril dernier, une centaine
de génitrices de crevettes japonaises
importées d’Egypte, qui ont donné
300.000 larves dont l’engraissement
se poursuit actuellement dans cinq
bassins piscicoles de 45 m2. 

Les techniciens se sont attelés à met-
tre en œuvre les conditions d’accli-
matation des génitrices en espérant
produire, au mois d’octobre prochain,
des crevettes d’un poids de 25
grammes de couleur grise. Selon M.
Brahmia, la production réalisée sera
offerte, conformément aux vúux de la
tutelle, aux foyers pour personnes
âgées et aux hôpitaux, du fait que
l’établissement ne jouit pas encore
d’un statut commercial. La variété
locale "matsagoune" est "sans doute
de meilleure qualité que la variété
importée, mais son élevage est bien
plus long, 18 mois contre 7 mois pour
l’espèce japonicus", a signalé le
directeur de la pêche. 
La ferme de crevetticulture de la com-
mune d’El Marsa, rattachée officielle-
ment au Centre national de recherche
et de développement de la pêche et de

l’aquaculture de Bou Ismaïl (Tipasa),

a été réalisée en partenariat avec un

partenaire sud-coréen à la fin du mois

de mars 2009, sur une superficie de 15

hectares. La ferme pilote compte huit

(8) bassins de grande dimension dont

quatre (4) réalisés par les Sud-coréens

et quatre (4) par les Algériens, d’une

capacité de production de 5 tonnes/an

de crevettes commerciales. La ferme

dispose également, entre autres, d’une

écloserie d’une capacité de 20 à 30

millions d’alevins/an, d’une station de

pompage d’eau de mer et de labora-

toires. Elle fournit également à la

ferme aquacole de Ouargla des alevins

destinés à l’élevage. APS

SOUK AHRAS,
CÉRÉALES

Récolte"acceptable"
escomptée

La récolte céréalière sera "accept-
able" dans la wilaya de Souk Ahras,
avec 1,37 million de quintaux atten-
dus, malgré un "léger recul de
530.000 quintaux par rapport à la
saison dernière", a indiqué
dimanche le directeur des services
agricoles, Abderrahmane
Mansouri. Le responsable qui s’ex-
primait lors du lancement officiel
de la campagne moissons-battage,
dans une ferme de la commune de
Tifeche (23 km de Souk Ahras), a
imputé ce recul à la faible plu-
viométrie "malgré de bons rende-
ments qui ont atteint, dans cer-
taines exploitations, les 50 quin-
taux à l’hectare". 
La surface consacrée aux céréales
a atteint 134.000 hectares dont
63.300 réservés au blé dur, 33.200
au blé tendre, 32.500 à l’orge et
5.000 à l’avoine, selon le respons-
able qui a souligné que 500
hectares du périmètre agricole de
Sedrata-Bir Bouhouch ont bénéfi-
cié d’une irrigation d’appoint. La
coopérative locale de céréales et
légumes secs (CCLS), qui a mobil-
isé 12 points de collecte des
récoltes, a reçu à ce jour reçu
78.000 quintaux de céréales, selon
son directeur qui prévoit d’ensiler
450.000 quintaux d’ici la fin de la
campagne, vers la mi-août
prochain, contre 750.000 quintaux
la saison écoulée. Pas moins de
500 moissonneuses-batteuses dont
20 appartenant à la CCLS sont
mobilisées pour cette campagne
dont la cérémonie de lancement
officiel s’est déroulée en présence
des autorités locales et des acteurs
du secteur.

BÉCHAR
148 projets

avalisés dans la
wilaya 

Cent quarante-huit (148) projets
d’investissement ont été avalisés
entre l'année 2011 et février 2013
dans la wilaya de Bechar, a-t-on
appris mardi auprès du comité
local d’assistance à la localisation,
la promotion de l’investissement et
de la régulation foncière (Calpiref).
D’un volume d’investissement de
plus de 14 milliards de dinars, ces
projets sont appelés à générer
5.622 nouveaux  postes d'emplois
à travers cette wilaya, a-t-on
indiqué. Ces investissements qui
ont nécessité une assiette foncière
industrielle de plus de 155 hectares
portent sur la réalisation de seize
(16) projets hôteliers et de
tourisme, quinze (15) autres com-
merciaux, des cliniques médicales
vétérinaires, des jardins d’enfants,
et autres projets de différentes
prestations de services, en plus de
projets de réalisation de nouvelles
structures commerciales de la
Sonelgaz, de sociétés et compag-
nies d’assurances, a-t-on précisé
de même source.  
Depuis l’année 2011 à ce jour 1.714
dossiers de création de projets ont
été déposés au niveau du secrétari-
at du Calpiref, a-t-on rappelé .

APS



L es dirigeants portugais poursuivaient,
vendredi, leurs négociations pour régler
la crise politique tandis que le Premier

ministre se voulait rassurant, affirmant avoir
trouvé "une formule" en ce sens pour calmer
les inquiétudes des marchés et de l'Europe.
Après de longs entretiens la veille avec
Paulo Portas, le ministre des Affaires
étrangères démissionnaire, à l'origine de la
crise, Pedro Passos Coelho, a annoncé avoir
trouvé "une formule" pour assurer la stabilité
du gouvernement. Mais le Premier ministre
n'en a pas précisé le contenu indiquant
qu'elle devait encore faire l'objet de discus-
sions avec M. Portas, chef du petit parti con-
servateur, CDS-PP, dont l'alliance avec le
Parti social-démocrate (PSD) de M. Passos
Coelho permet à la coalition au pouvoir
depuis 2011 d'avoir la majorité au
Parlement. "Quel que soit l'accord qui puisse
être atteint, il n'obtiendra ni la confiance du
pays ni celle des marchés", estimait, toute-
fois, pessimiste, le quotidien Diario de
Noticias dans un éditorial. M. Passos
Coelho a annoncé sa "formule" après un
entretien avec le président Anival Cavaco
Silva auquel il était censé présenter une solu-
tion de sortie de crise. Le chef de l'Etat, resté
silencieux, n'a apparemment pas été conva-
incu d'autant que selon diverses hypothèses,
il souhaiterait que M. Portas reste au gou-
vernement, une éventualité que le Premier
ministre n'a pas évoqué. M. Cavaco Silva,
qui a le pouvoir de dissoudre l'Assemblée,
pourrait se prononcer après avoir reçu lundi
prochain les représentants des partis d'ex-
trême-gauche, qui, comme le Parti socialiste,
la principale formation d'opposition, récla-
ment la démission du gouvernement et des
législatives anticipées. La crise est née de la
démission surprise, mardi dernier, de M.
Portas 24 heures après celle, tout aussi inat-
tendue, du ministre des Finances, Vitor

Gaspar, architecte du programme de réformes
et de rigueur que la "troïka" représentant les
créanciers du Portugal, exige en contrepartie
du plan de sauvetage de 78 milliards d'euros
accordé en mai 2011. M. Gaspar a été rem-
placé par son adjointe Maria Luis
Albuquerque, un choix démontrant la volon-
té du Premier ministre de poursuivre sur la
voix de l'austérité, une option rejetée par M.
Portas qui souhaite au contraire un change-
ment de politique. Toutefois, dès le début de
la crise, le Premier ministre s'est voulu ras-
surant. Appelé à la "responsabilité" par ses
partenaires européens, il s'est affirmé "capa-
ble de surmonter les difficultés". Le prési-
dent Cavaco Silva tentait, lui aussi, jeudi de
donner une apparence de normalité. Il devait
comme prévu assister à une conférence sur
"l'après-troïka" qui devait réunir une

trentaine d'économistes. Le thème est de fait
de la plus haute importance car la crise qui
frappe le Portugal risque fort de compliquer
la réalisation du plan de sauvetage.Alors que
la croissance doit reculer de 2,3% à la fin de
l'année et le chômage atteindre le taux record
de 18,2%, les créanciers ont déjà accepté
deux fois d'alléger les objectifs budgétaires
du gouvernement, lui accordant jusqu'à 2015
pour ramener le déficit public dans la limite
des 3% exigés par Bruxelles. La "troïka" est
attendue à Lisbonne à partir du 15 juillet pour
passer de nouveau à la loupe les comptes du
pays et surtout valider une réforme de l'Etat
destinée à réduire les dépenses publiques de
4,7 milliards d'euros. M. Portas était pré-
cisément chargé de présenter cette réforme.

Agences
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CRISE AU PORTUGAL

Le Premier ministre
tente de rassurer

ISRAEL

L’Onu exhorte à lever
le blocus sur Ghaza

Le Coordonnateur humanitaire des Nations
unies pour les territoires palestiniens occupés,
James W. Rawley, a exhorté mercredi le gou-
vernement israélien à lever les restrictions à la
libre circulation des personnes et des biens
dans la bande de Ghaza.
’’L’impact des restrictions imposées par Israël,
dont certaines ont été mises en place depuis
plus d’une décennie, a considérablement réduit
les moyens de subsistance des familles de
Ghaza, comme celles des agriculteurs et
pêcheurs que nous avons rencontrés’’, a
déclaré M. Rawley, soulignant que les moyens
de subsistance de ces derniers ont été ruinés
par le blocus israélien. Selon lui, ces restric-
tions, qui touchent particulièrement les plus
pauvres, entravent le développement d’une
économie durable et aggravent la dépendance
à l’aide. Sa visite à Ghaza intervient alors que le
Bureau de la coordination des affaires humani-
taires (OCHA) a publié un rapport qui souligne
que les restrictions à la circulation des person-
nes et des marchandises en provenance et à
l’intérieur de la bande de Ghaza participent à la
détérioration des conditions de vie de 1,7 mil-
lion de personnes vivant dans cette région de
Palestine.
’’Un nombre considérable des restrictions
actuelles, imposées au début des années 1990,
ont été renforcées en juin 2007, après la prise
de pouvoir du Hamas à Ghaza et l’imposition
d’un blocus par Israël’’, a rappelé M. Rawley.
Selon des évaluations récentes de l’OCHA, 57%
des habitants de Ghaza n’ont pas les moyens
de s’acheter de la nourriture, 80% des familles
dépendant d’une forme d’aide internationale
L’économie est tributaire des dépenses
publiques, de l’aide internationale et du com-
merce informel qui transite par les tunnels
entre Ghaza et l’Egypte, pour lequel des milliers
de travailleurs, dont certains sont des enfants,
risquent chaque jour leur vie, a affirmé l’OCHA.
En outre, le maintien de l’interdiction de l’a-
cheminement de produits et marchandises de
Ghaza vers les marchés de Cisjordanie et
d’Israël a sapé le caractère durable de la crois-
sance économique. Moins d’un camion de
marchandises par jour en moyenne est parvenu
à sortir de GHaza durant la première moitié de
2013, à comparer aux 38 camions début 2007,
avant l’imposition du blocus. Pour M. Rowley,
les Palestiniens de Ghaza ont les capacités pour
édifier une économie sur des bases durables
mais à condition de lever complètement les
restrictions qui les empêchent de le faire.

MALI, PRÉSIDENTIELLE

Le candidat Keïta veut
remodeler le tissu
social et national

L’ancien Premier ministre malien Ibrahim
Boubacar Keïta, l’un des principaux candidats à
l’élection présidentielle du 28 juillet dans son
pays, a assuré mercredi vouloir "remodeler le
tissu social et national du pays", promettant de
répondre aux attentes des différentes commu-
nautés. "Je vais aux élections, peu importe qui
est en face, c’est les Maliens qui vont décider",
a déclaré l’ancien ministre, lors d’un entretien
mercredi à Paris avec un groupe de journal-
istes. M. Keïta, âgé de 68 ans, a occupé le poste
de Premier ministre durant six ans et celui de
président de l’Assemblée nationale pendant
cinq ans. Interrogé sur le situation à Kidal, dans
l’extrême nord-est du Mali, ville occupée par la
rébellion touareg du Mouvement national de
libération de l’Azawad (MNLA), et où l’armée
malienne n’est toujours pas présente, il a détail-
lé son plan pour "remodeler le tissu social et
national du pays".
"Le Mali est indivisible. Nous avons longtemps
vécu en parfaite entente, pourquoi la coexis-
tence, la convivialité serait aujourd’hui impossi-
ble ?", s’est-t-il interrogé.
"Elu, j’organiserai des Assises du Nord, pour
aller au-delà de la loi de décentralisation, qui
est insuffisante pour combler toutes les
attentes. Pas seulement avec le MNLA, mais
avec l’ensemble des composantes ethniques
du nord du Mali. Toutes demandent aujourd’hui
un nouveau partage des responsabilités et du
pouvoir", a indiqué l’ancien haut dirigeant
malien.
Alors que la campagne présidentielle débute
officiellement le 7 juillet, avec une vingtaine de
candidats en cours d’enregistrement, Ibrahim
Boubacar Keïta déroule ses priorités : "remet-
tre l’Etat sur pied", "bâtir une armée républi-
caine", "revoir le système éducatif de fond en
comble".
Se disant confiant sur la capacité du gouverne-
ment malien à organiser un scrutin présidentiel
crédible, M. Keïta a conclu que "les Maliens
étaient désireux de voter. Ils ont conscience
qu’il y a quelque chose d’énorme en jeu".

APS

GABON, PÉTROLE

Bras de fer avec une filiale de Sinopec
L ' Etat gabonais a engagé un bras de fer

économique et judiciaire avec Addax
Petroleum, filiale du géant pétrolier

chinois Sinopec, en lui retirant l'exploitation
d'un gisement de brut, faisant craindre à cer-
tains acteurs du secteur une dégradation du cli-
mat des affaires au Gabon. Au cœur du conflit, le
gisement d'Obangue (Sud-ouest, production
d'environ 9.000 barils/jour), dont l'exploita-
tion a été retirée à Addax en décembre puis con-
fiée à la nouvelle compagnie publique
gabonaise, Gabon Oil Company (GOC), créée
en 2011. Officiellement, Addax est sanction-
née pour avoir manqué à différentes "obliga-
tions contractuelles". "Après plusieurs mois de
négociations infructueuses (...), nous avons
pris la décision de retirer de manière définitive
le champ d'Obangue à Addax Petroleum", a
expliqué le ministre gabonais du Pétrole,
Etienne Ngoubou, dans un entretien à l'AFP.
Une telle décision à l'encontre d’une société
aussi bien établie qu'Addax, 4e producteur du
Gabon où elle opère depuis 1996, est peu
fréquente dans le monde du pétrole. C'est en
tout cas une première au Gabon. Depuis son
rachat par Sinopec en 2009, Addax exploite
cinq gisements sous forme de contrats partage
de production avec l'Etat, soit environ 23.000
barils produits par jour. Les griefs de l'Etat
envers la société sont nombreux : "mauvaise
gestion", "cas de corruption", "défauts sur le
respect de l'environnement", ou encore expor-
tation de pétrole "sans (le) fiscaliser" pour

échapper aux impôts. Le ministre reproche, en
outre, à Addax d'avoir "fermé unilatéralement"
le champ d'Obangue suite à ce retrait, obligeant
l'Etat à "reprendre la production". Depuis le 1er
janvier, GOC assure son exploitation.
Mais la filiale de Sinopec, qui a porté le con-
tentieux devant la cour arbitrale de la Chambre
internationale de commerce de Paris, parle elle
d'"acharnement". La date de la décision de la
cour n'est pas encore connue. "Nous conte-
stons la réquisition et rejetons toutes les accu-
sations à notre égard. Addax Petroleum n'a
jamais fait l'objet d'une condamnation pour un
quelconque manquement à ses obligations fis-
cales, techniques, ou environnementales", sou-
tient Hugues-Gastien Matsahanga, directeur de
la communication d'Addax Gabon, interrogé
par l'AFP Contrôler les ressources pétrolières
Addax affirme vouloir "rester au Gabon", qui
représente 15 à 20% de sa production, bien que
le ministre du Pétrole menace de lui retirer un
deuxième permis sur le champ de Tsiengui (Sud-
Ouest), "exploité dans les mêmes conditions"
qu'Obangue, s'"ils ne font pas d'efforts" d'ici
15 mois. Cette position inflexible de l'Etat fait
craindre à certains acteurs de la filière une
dégradation du climat des affaires au Gabon, où
les recettes du pétrole représentent officielle-
ment 60% du budget de l'Etat. "On n'aurait
jamais dû en arriver là, surtout avec un opéra-
teur comme la Chine qui investit tellement ici,
qui construit des routes,...", estime sous cou-
vert d'anonymat un expert des questions

pétrolières au Gabon. Le différend sur Obangue
coïncide avec une réforme du secteur pétrolier
au Gabon visant notamment à donner à la nou-
velle compagnie nationale un contrôle plus
étroit des ressources et à renforcer le rôle des
sous-traitants gabonais. Le président Ali
Bongo Ondimba lui-même avait annoncé au
début de son mandat que la GOC devait permet-
tre "d'avoir une maîtrise de toute la chaîne de
l'industrie pétrolière de la recherche à la pro-
duction, jusqu'à la commercialisation". "A tra-
vers la GOC, l'Etat entend s'impliquer davan-
tage dans le secteur pétrolier. Et il est certain
qu'il entend faire passer un certain nombre de
messages en rupture avec le passé", analyse un
cadre d'une compagnie pétrolière en allusion à
l'époque où l'Etat avait la réputation de fermer
les yeux sur des pratiques fiscales et environ-
nementales peu orthodoxes de certaines com-
pagnies. "Nous ne disons pas que ces contrats
sont trop favorables aux opérateurs, mais que
malheureusement les retombées pour l'é-
conomie gabonaise sont trop faibles et qu'ils
ont rarement été appliqués", explique le min-
istre Ngoubou. En juillet, l'Etat doit attribuer
une série de licences d'exploration en offshore
profond et très profond et mise sur d'impor-
tantes découvertes.
Depuis le pic de 1997 et faute de découvertes
majeures, la production gabonaise a chuté d'en-
viron 30% et oscille de 220.000 à 240.000
barils/jour.                                            Agences
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SPORTS

Après un mois de vacances, les joueurs
de la JS Kabylie ont repris le chemin

des entraînement depuis une semaine
au stade 1er-Novembre de Tizi-Ouzou.

L’ancien milieu de terrain de l’ES Sétif, Hicham El Ogbi, confirme que l’édition
d’Azerbaïdjan est encore plus difficile par rapport aux précédentes. Dans cet

entretien, El Ogbi évoque également son avenir et dira que les négociations avec la
JS Kabylie sont toujours en cours, et il n’attend que le retour d’Azerbaïdjan pour tirer

la situation au clair.

         



ENTRETIEN RÉALISÉ 
PAR MOURAD SALHI

Midi Libre : Deux mois de
préparation sont-ils suff-
isants pour réussir une
Coupe du monde ?

Hicham El Ogbi : je ne pense
pas qu’une équipe pourra se con-
tenter de deux mois de stage pour
réussir une compétition. Pour ce
qui nous concerne je dirai que nous
sommes en train de poursuivre
notre programme établi depuis
quelques mois déjà. C’est dans ce
sens de continuité que les choses se
font dans cette équipe algérienne.
C’est vrai que nous avons effectué
deux mois de stage bouclés
peaufinés par quelque joutes ami-
cale, mais je peux vous rassurer que
l'essentiel de notre travail a été
effectué avant. La plupart des
joueurs étaient présents pendant
cette période avec les différentes
équipes nationales. Ce qui leur a
permis de se préparer pour cette
Coupe du monde militaire.

Comment appréhendez-vous
cette compétition?

C’est une compétition très impor-
tante pour le sport algérien en
général et militaire en particulier.
Les choses ne s’annoncent pas
aussi faciles pour nous, mais pas

impossible. Je suis persuadé
qu’avec la préparation que nous
avons effectuée pendant toute cette
période, on aura notre mot à dire.
Avec l’état d’esprit qui anime
actuellement les joueurs, je dirai
que l’Algérie pourra réaliser un par-
cours honorable.

Le staff technique n’a pas
voulu vous garder. Peut-on-

en connaître les raisons ?

Effectivement. Le staff technique et
plus précisément l’entraîneur ne
veut plus de moi. Je ne m’attendais
pas à cette décision. Jusqu’à main-
tenant je ne sais pas les raisons qui
ont poussé ces responsables à pren-
dre une telle décision. Je ne cherche
pas plus de détails. Ce que je sais,
je connais parfaitement bien mes

valeurs. Maintenant je suis avec
l’équipe nationale militaire, donc je
dois me concentrer sur mon travail,
cette question bien précise qui me
concerne je dois la régler dès mon
retour d’Azerbaïdjan.

Votre nom a été cité à la 
JSK, qu’en dites-vous ?

Effectivement les dirigeants de la
JS Kabylie m’ont contacté. J’ai
même eu l’occasion de rencontrer le
premier responsable du club à
Alger, mais cela n’a abouti à rien.

Les contacts avec la JSK
sont-ils toujours d’actualité?

Oui je suis toujours en contact avec
les dirigeants du club, notamment
le président Hannachi. Les négocia-
tions sont toujours d’actualité avec
la JS Kabylie. Je tiens d’abord à
rassurer tout le monde qu’à Sétif les
gens ne veulent plus de moi. Je ne
comprends pas cette attitude.

Peut-on dire que les choses
sont sur la bonne voie ?

Je suis dans un stade avancé avec
les dirigeants de la JSK et en parti-
culier Hannachi. C’est un honneur
pour moi de constater que plusieurs
clubs s’intéressent à moi notam-
ment la JSK qui reste l’un des
meilleurs clubs algériens.   M .  S .

CHAMPIONNAT D’AFRIQUE DE JUDO 

9 titres 
pour les cadets

Les judokas algériens ont dominé la
deuxième édition du championnat
d’Afrique de judo cadets (filles et gar-
çons) disputé mercredi à la salle Harcha
(Alger), en récoltant un total de 17
médailles dont 9 médailles en or. La
cadette algérienne Mercem Hajer (-44 kg)
s’est adjugée le premier titre africain en
battant en finale la Sud-Africaine Geronay
Whitebooi, par décision des juges-arbi-
tres de la compétition. Les judokates
algériennes ont brillé lors de cette com-
pétition en remportant trois autres
médailles d’or notamment grâce à Sadjia
Amrane (-48kg) qui a conservé son titre
continental face à Islam Boubaker
(Tunisie) par Ippon et Mira Aoudjit (-63kg)
face à la Marocaine Chaimae Laabizat par
Ippon. Dans la catégorie (-70kg),
l’Algérienne Rania Diar a été sacrée
championne d’Afrique sans disputer de
combat (faute de concurrentes). Chez les
garçons 5 médailles d’or ont été décro-
chées par les athlètes algériens. Il s’agit
de : Salim Rabahi (-55kg), Fakherddine
Khelfaoui (-60kg), Imad Eddine Cherouk (-
66kg), Mortada Bekhouche (-73kg) et
Mehdi Youcef (-90kg). L’entraîneur des
cadets algériens, Youcef Oukil s’est mon-
tré "satisfait" des résultats obtenus par
ses athlètes. "Nous avons engagé 10
athlètes dans cette compétition pour un
bilan de 5 médailles d’or 4 en argent et 1
en bronze. Je pense que le résultat est
encourageant et satisfaisant car tous nos
athlètes ont été médaillés", a déclaré
Oukil à l’APS, remerciant ses athlètes
pour cette belle moisson de médailles. De
son côté, la directrice des jeunes talents à
la fédération algérienne de judo, Wafia
Djendi, a estimé que la première journée
de compétition a été "bénéfique" pour les
judokas algériens. "Les judokas engagés
au championnat d’Afrique cadets ont eu
un bon rendement notamment chez les
filles qui ont remporté 4 médailles d’or 3
en argent et 1 en bronze", a indiqué
Djendi. Les Championnats d’Afrique de
judo des cadets et juniors (3 au 5 juillet)
ont débuté, mercredi à la salle Harcha
Hacène d’Alger, avec la participation de
183 athlètes, représentant 12 pays, dont
40 judokas algériens. Outre l’Algérie, ce
rendez-vous africain enregistre la pré-
sence du Botswana, Libye, Maroc,
Tunisie, Gabon, Seychelles, Tchad,
Afrique du Sud, Burundi, Kenya et
Mozambique. La deuxième journée de
compétition prévue, jeudi, verra le dérou-
lement des épreuves consacrées aux
juniors. Le rendez-vous d’Alger est à sa
13e édition dans la catégorie junior et la
2e pour les cadets. La précédente édition
du Championnat d’Afrique cadets juniors
s’est déroulée à Gaborone (Botswana)
avec la participation de 6 pays seulement.

El Ogbi : “L’édition
d’Azerbaïdjan est une toute

autre paire de manches”
PAR MOURAD SALHI

P lusieurs joueurs n’ont pas assisté
à cette première semaine de pré-
paration. Une situation qui n’é-
tait pas au goût de l’entraîneur

Azzedine Aït Djoudi qui a soigneusement
préparé un plan de travail qui s’étalera
jusqu’à la deuxième quinzaine du mois de
juillet. Le staff technique a tenu quand
même à réunir ses joueurs pour une pre-
miere rencontre consacrée à la prise de
contact. Fini les vacances ! Un mois qua-
siment jour pour jour après la dernière
journée de championnat de ligue 1, la plu-
part des joueurs ont d’ores et déjà rangé au
placard les affaires des vacances. Dés cette
premiere semaine du mois de juillet,
retour aux choses sérieuses pour plusieurs
formations dont le club phare de
Djurdjura. Même si l’opération recrute-
ment n’est pas définitivement clôturée
pour la JS Kabylie, la préparation de la
nouvelle saison a bel et bien débutée hier
sur la pelouse du stade 1er-Novembre.
Deux mois donc de préparation seront
largement suffisants pour le nouveau staff
technique à sa tête l’entraîneur en chef
Azzedine Aït Djoudi pour effectuer une
meilleure préparation possible en prévi-
sion de prochain exercice qui s’annonce
d’ores et déjà très difficile. Avec l’arrivée
de quelques nouveaux joueurs dans l’effec-
tif, le staff technique est appelé à bien
gérer son groupe pour atteindre l’objectif.
Du physique, du physique et encore du
physique pour permettre aux joueurs de
retrouver leurs forces après un temps

important de relâchement. Comme à son
habitude, le staff technique, s’est longue-
ment adressé aux joueurs pour leur expli-
quer les grandes lignes du programme de
préparation. Les coéquipiers d’Aouedj, la
nouvelle recrue des Canaris, ont effectué
une série de course, puis des mouvements
d’échauffements des différents muscles et

enfin du travail d’impulsion, d’appui.
Une bonne façon de remettre la machine
en marche et un avant goût de ce qui sera
le reste du stage. C’était une grande pre-
mière pour Chibane, Aouedj, Ouasfane et
Yasli de découvrir l’ambiance du club
phare de Djurdjura.
Du pain sur la planche pour Aït Djoudi

Le nouvel entraîneur de la JS Kabylie,
Azzedine Aït Djoudi aura vraiment du
pain sur la planche. Ce dernier sera appelé
à faire de son mieux pour redresser la
barre, et permettre au club de retrouver sa
sérénité. Son objectif sera de remettre la
formation phare de Djurdjura sur rail. Ce
ne sera pas du tout facile, mais dans le
football rien n’est impossible. Aït Djoudi
qui avait pris les commandes du club par
le passé, sais pertinemment de quoi il
s’agit. Malgré les difficultés, cet
entraîneur croit dur comme fer, en ses
capacités et celles des joueurs pour faire
sensation à nouveau et repartir du bon
pied.Après avoir effectué la première
semaine de préparation, Aït Djoudi
entamera les choses sérieuses à partir de
cette semaine avec l’arrivée de l’ensemble
des joueurs. Il aura plus d’une semaine
avant le départ pour la Slovaquie afin de
voir à l’œuvre l’ensemble des joueurs
avec lesquels il appelé à réussir une belle
saison. En tous cas, le défi s’annonce
délicat pour le nouveau staff technique.
L’entraîneur Azzedine Aït Djoudi n’a pas
été choisi par hasard par les dirigeants de
la JS Kabylie et son expérience, malgré
les différents qu’il avait auparavant avec
le président, parle de lui. Il avait réussi à
maintes reprises à renverser la situation
au sein de cette équipe. Lui qui a pris les
commandes du club dans des conditions
extrêmement difficiles, atteindra-t-il son
objectif qui consiste à remettre la sérénité
dans le club.

M .  S .

FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1

Reprise difficile 
pour les Canaris

La sélection algérienne de football a progressé
d’une place et occupe la 34e position au classe-
ment mensuel de la Fédération internationale
(FIFA), publié jeudi et marqué par la percée de la

Colombie qui monte pour la première fois de son his-
toire sur le podium (3e, plus 4) grâce à ses bons résul-
tats en qualifications pour la Coupe du monde 2014.
Les deux victoires de l’Algérie en qualifications du
mondial brésilien contre respectivement le Bénin (1-3)
et le Rwanda (0-1) expliquent cette légère progression
des Verts par rapport au classement du mois de juin. En
Afrique, les hommes de Vahid Halilhodzic sont classés
à la quatrième place, devancés par la Côte d’Ivoire
(13e, 0), le Ghana (24e, -3) et le Mali (28e, -5). Le
Nigeria, champion d’Afrique en titre, recule de quatre

places et occupe la 35e position. Au niveau arabe, Les
Verts gardent le leadership devant la Tunisie (47e, -5),
l’Egypte (62,+9), la Libye (70e, -1), la Jordanie (76e, -
1) et le Maroc (79e, -2). Le Mali, dernier adversaire de
l’Algérie en qualifications de la Coupe du Monde perd
cinq places après ses deux contre-performances à domi-
cile face au Rwanda (1-1) et au Bénin (2-2). Quant à la
Guinée qui jouera contre l’Algérie en match amical le
14 août prochain à Blida, elle est à la 61e place mon-
diale. L’Espagne, battue par le Brésil en finale de la
coupe des Confédérations conserve néanmoins la tête
du classement, devant l’Allemagne et la Colombie, qui
monte pour la première fois de son histoire sur le podi-
um (3e, plus 4) grâce à ses bons résultats en qualifica-
tions pour la Coupe du monde, les Cafeteros sont

désormais l’équipe sud-américaine la mieux classée. Le
Brésil (9e, plus 13) réintègre ainsi le Top 10 grâce à son
sans-faute en Coupe des Confédérations et notamment
son triomphe en finale contre l’Espagne, championne
du monde et championne d’Europe en titre, ainsi que sa
victoire face à la France en match amical avant le
tournoi. La Belgique (10e, plus 2) intègre quant à elle
le Top 10 pour la première fois. Outre les 16 matches
de la Coupe des Confédérations, 89 matches qualificat-
ifs pour la Coupe du monde et 29 autres amicaux ont
été disputés le mois dernier. Le total des rencontres
internationales "A" disputées jusqu’à présent s’élève
ainsi à 440 cette année. Le prochain Classement mon-
dial Fifa sera publié le 8 août 2013.

L’ancien milieu de terrain de l’ES Sétif, Hicham El Ogbi confirme que l’édition d’Azerbaïdjan est encore plus
difficile par rapport aux précédentes. Dans cet entretien, El Ogbi évoque également son avenir et dira que les
négociations avec la JS Kabylie sont toujours en cours, et il n’attend que le retour d’Azerbaïdjan pour tirer la

situation au clair.

USM ALGER

1,5 million de dinars pour chaque joueur
après le sacre en Coupe d’Algérie

CR BELOUIZDAD

Imminente signature de Hanifi

Les joueurs de l’USM Alger ont perçu cha-
cun la somme de 1,5 million de dinars en
guise de récompense après leur consécra-
tion en finale de la coupe d’Algérie de

football face au MC Alger (1-0) le 1er mai
passé au stade du 5-Juillet, a-t-on appris jeudi
auprès de la direction du club de Ligue 1 algé-
rienne.Vainqueurs également de la Coupe de
l’Union arabe de football des clubs face à la
formation koweïtienne d’Al-Arabi, les Rouge
et Noir de la capitale devraient percevoir dans

les tous prochains jours la prime de ce trophée,
dont le montant reste néanmoins à déterminer,
selon la même source.
Les Usmistes, qui défendront leurs trophées
national et arabe la saison prochaine, ont
repris les entraînements en début de semaine en
l’absence de leur coach français, Rolland
Courbis, attendu samedi à Alger pour prolon-
ger son contrat. Côté effectif, le club n’a enre-
gistré jusque-là aucune nouvelle recrue,
excepté le retour de prêt de son attaquant Mehdi

Benaldjia (CR Belouizdad), après la décision de
l’ancien entraîneur de l’Olympique de
Marseille de ne pas trop chambouler l’effectif
de l’exercice écoulé. En revanche, les joueurs
Salim Hanifi, Saad Tedjar, Smail Bouzid,
Mohamed Yekhlef et Noureddine Deham ont
été mis sur la liste des libérés. Les deux der-
niers nommés s’entraînent toutefois toujours
avec l’équipe et exigent des indemnités pour
résilier leurs contrats, a-t-on appris de même
source.

Après un mois de vacances, les joueurs de la JS Kabylie ont repris le chemin des entraînement depuis une semaine au stade
1er-Novembre de Tizi-Ouzou.
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AGE DE L’UAFA

Mohamed Raouraoua candidat au Comité exécutif

Le président de la Fédération algérienne de football
(Faf), Mohamed Raouraoua, est candidat pour un
nouveau mandat au Comité exécutif de l’Union
arabe de football (UAFA), dont l’assemblée

générale élective se tiendra les 14 et 15 juillet prochain
à Djeddah (Arabie Saoudite), a indiqué jeudi l’instance
dirigeante du football arabe. Le premier responsable de
la Faf, qui avait été réélu trois fois par le passé, brigue
un quatrième mandat de quatre ans au Comité exécutif
de l’UAFA dont il est également le premier vice-prési-
dent. Agé de 67 ans, le président de la Faf est égale-

ment membre du Comité exécutif de la FIFA et de la
CAF, et responsable de plusieurs commissions perma-
nentes de ces deux instances internationales de foot-
ball. Outre Mohamed Raouraoua, les autres candidats
en lice pour les huit postes à pourvoir sont : Ali Djerri
(Tunisie), Mouaatassam Djomaa (Soudan), Hani Abou
Rida (Egypte), Ali Al Fassi El Fahri (Maroc) (Zone
Afrique). Salah Eddine Abdellah (Jordanie), Ghanem
Ahmed Ghanem (Emirats arabes Unis), Nadjeh
Hamoud Harib (Irak), Mbarek El Maasab (Koweit),
Mahmoud Rabaa (Liban), Ahmed Al Absi (Yemen)

(Zone Asie). Selon les statuts de l’Union arabe de foot-
ball (UAFA), huit membres seront élus au comité exé-
cutif, quatre par continent (Afrique- Asie). De son
côté, le président de la Fédération palestinienne de
football Djabril El Rdjoub, conservera son poste au
Comité exécutif de l’UAFA sans passer par les urnes
en tant que représentant permanent de l’Etat de
Palestine. Quant à l’élection d’une femme dans l’or-
gane de l’UAFA, elle aura lieu une fois les nouveaux
membres du Comité exécutif de l’instance arabe instal-
lés.

CLASSEMENT MONDIAL DE LA FIFA

l’Algérie gagne une place

L’attaquant de l’USM Alger, Salim Hanifi,
devrait s’engager en fin de journée jeudi
avec le CR Belouizdad pour devenir la
deuxième recrue estivale du club de la

Ligue 1 algérienne, a-t-on appris auprès de sa
direction. Hanifi, qui n’est resté que six mois
à l’USMA où il avait débarqué en provenance
de la JS Kabylie, a trouvé un accord définitif
avec les dirigeants du CRB pour porter le mail-

lot de leur club lors des deux prochains exerci-
ces, selon la même source. Outre le Chabab,
l’ASO Chlef et le MC Oran, deux autres for-
mations de l’élite, ont sollicité les services de
l’ancien buteur du RC Kouba, mais le choix de
ce dernier s’est porté sur les Rouge et Blanc de
la capitale. 
Le CRB, qui connaît des difficultés financières
ayant retardé la reprise des entraînements en

vue de la saison à venir, a engagé mercredi le
défenseur central de la JS Kabylie, Sofiane
Khelili. Par ailleurs, l’entraîneur argentin
Miguel Angel Gamondi est attendu dimanche
prochain pour régler les derniers détails précé-
dant son retour à la barre technique du club
qu’il avait entraîné lors de la saison 2010-
2011, succédant ainsi à Fouad Bouali, dont le
contrat n’a pas été prolongé.

COUPE DU MONDE MILITAIRE 2013 

l’Algérie 
et le Bahreïn font

match nul 
La sélection algérienne militaire de
football a fait match nul (0-0) avec son
homologue du Bahreïn, en match
comptant pour la première journée (Gr
B) de la première édition de la coupe
du monde, disputée mercredi à Bakou
(Azerbaïdjan). 
La sélection nationale, dirigée par
Abderrahmane Mehdaoui, enchaîne
ensuite avec le Kenya avant de donner
la réplique à la France trois jours plus
tard (8 juillet).
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ANGLETERRE

Anelka revient au Royaume
INTER MILAN

Belfodil devait
signer hier

Après plusieurs jours d'attente, Ishak Belfodil
va enfin pouvoir poser ses valises à Milan. En
effet, selon L'Equipe, le jeune attaquant de
Parme devait s'engager hier vendredi avec
l'Inter pour les cinq prochaines années. Le
Franco-algérien est arrivé jeudi dans la ville
lombarde pour régler les derniers détails de
son arrivée. Pour l'arrivée de Belfodil, les
Nerazurri ont consenti à verser 10 millions
d'euros ainsi que les services de l'interna-
tional italien, Antonio Cassano. L'Olympique
Lyonnais, club formateur de Belfodil, doit
toucher 20% de la plus-value de ce transfert.

REAL

Mourinho aurait
bloqué Kaká

Aujourd'hui à Chelsea, l'ancien entraîneur du
Real Madrid José Mourinho aurait joué un
mauvais tour à Ricardo Kaká (31 ans, 19
matchs et 3 buts en Liga en 2012-2013). A en
croire les déclarations d'un proche du milieu
offensif, le technicien portugais aurait bloqué
le Brésilien, pour ne pas qu'il réussisse dans
un autre championnat européen. "Mourinho
a bloqué Kaká. Il avait des offres intéres-
santes d'Angleterre (Manchester United) et
d'Italie (Milan) mais Mourinho avait peur
qu'il réussisse là-bas, que son flair soit
ensuite contesté. Il lui a donné sa bénédic-
tion pour partir mais uniquement en Chine
ou en Russie. Il avait effectivement des offres
pour aller là-bas et il aurait été mieux payé
qu'au Real. Mais Kaká a toujours privilégié
l'aspect sportif", a confié la source dans les
colonnes du quotidien AS. Kaká est lié au
club madrilène jusqu'en 2015.

LYON

Gomis ne cache
pas sa déception 

Alors que Bafétimbi Gomis (27 ans, 37
matchs et 16 buts en Ligue 1 en 2012-2013)
se dit prêt à rester à l'Olympique Lyonnais
cet été (cf. brève de 08h22), l'attaquant ne
cache pas sa déception face à l'attitude du
club rhodanien, qui le pousse vers la sortie.
"Je ne suis pas surpris mais la forme me
dérange, me déçoit. On aurait pu m'emmen-
er en stage, a confié l'international français
dans les colonnes de L'Equipe. Je pense
mériter davantage de considération. Il faut
être fort dans sa tête aujourd'hui mais je le
suis. Tenez, il y a deux ans, j'avais émis le
souhait de prolonger et on avait voulu me
vendre au Rubin Kazan... Si j'arrive à un an
de la fin de mon contrat, ce n'est pas que de
ma faute non plus..." Un petit tacle adressé à
son président Jean-Michel Aulas, qui fait tout
pour vendre son joueur.

ARSENAL

Levante sur
Chamakh

Encore sous contrat pour une année avec
Arsenal, Marouane Chamakh, qui vient de
vivre une saison quasi blanche malgré un
prêt à West Ham en janvier (3 matches de
Premier League, ndlr), ne devrait pas faire de
vieux os à Londres. D’après le quotidien
espagnol AS, l’international marocain,
recruté par Arsène Wenger en 2010, est pisté
par Levante et son nouvel entraîneur Joaquin
Caparros.

LIVERPOOL

Suarez vers
Chelsea ?

Selon le quotidien espagnol AS, Luis Suarez
pourrait bien rebondir à Chelsea la saison
prochaine. Pas décidé à se battre avec le PSG
pour attirer Edinson Cavani dans ses filets,
José Mourinho aurait jeté son dévolu sur l'at-
taquant uruguayen, courtisé par plusieurs
grand clubs européens depuis le début du
mercato estival. Ce même joueur qui avait
mordu le défenseur des Blues, Branislav
Ivanovic, au bras en avril dernier, au cours
d'un match de Premier League. Un transfert
de 40 millions est à l'ordre du jour. Le buteur
des Reds percevrait, quant à lui, un salaire de
5,5 millions annuel.

BAYERN MUNICH

Robben finalement
parti pour rester 

Un temps annoncé sur
le départ durant ce
mercato estival,
Arjen Robben
devrait continuer
son aventure
avec le Bayern
Munich ! Ce
n'est un secret
pour personne,
Pep Guardiola
est devenu le
nouvel
entraîneur du
Bayern Munich,
succédant à un
Jupp Heynckes,
qui pourra se targuer
à jamais d'avoir
emporté le triplé his-
torique : Ligue des Champions,
Bundesliga, Coupe d'Allemagne. Avec
l'arrivée du technicien espagnol à la tête
du géant Bavarois et celle de Mario
Gotze en provenance du Borussia
Dortmund, le départ d'Arjen Robben
semblait quasi-acté, mais pourtant, ce
dernier devrait continuer son aventure
avec le Bayern. Comme est venu le
confirmer Pep Guardiola. "Arjen
Robben est un cadeau pour moi. C'est
un joueur très intelligent. Ma première
semaine à Munich s'est très bien
passée. J'ai beaucoup appris de mes
joueurs et je dois continuer ainsi. J'ai
beaucoup d'idées et je dois continuer à
trouver la meilleure façon de me servir
des joueurs à ma disposition", s'est
exprimé Pep Guardiola. Un discours
qui, à coup sûr, ravira Arjen Robben !

Après un séjour compliqué en
Chine, Nicolas Anelka revient en
Angleterre, à West Bromwich
Albion.

A nelka continue son tour
d’Angleterre. Après Chelsea,
Arsenal, Manchester City, Bolton

et Liverpool, l’attaquant formé au Paris
Saint-Germain a signé ce jeudi un contrat
d’une année, plus une en option avec le
club de West Bromwich Albion, huitième
du dernier exercice. L’ancien international
français revient en terre britannique un an
seulement après l’avoir quitté pour la
Chine et Shanghai. La longue idylle qui
lie Nicolas Anelka et l’Angleterre n’est
pas encore terminée. En effet, ce jeudi,
l’ancien international français s’est engagé
pour une saison, plus une en option, avec
le club de West Bromwich Albion. Il s’ag-
it du sixième club anglais côtoyé par l’en-
fant terrible du football français, après
Arsenal à l’âge de 18 ans, Manchester City
de 2002 à 2005, Bolton (2006-2008),
Liverpool l’espace d’une saison (2004), et
Chelsea, avec qui il a remporté le champi-
onnat d’Angleterre en 2010. Après son
départ de Chelsea en juin 2012, le natif de
Trappes a tenté l’aventure chinoise au
Shanghai Shenhua. Une expérience qui
n’aura duré que six mois, après quoi il par-
tira en prêt à la Juventus de Turin, dans un
rôle très discret puisqu’il n’a joué que 3
matchs toutes compétitions confondues
sous les couleurs de la Vieille Dame. En

s’attachant les services de Nicolas Anelka,
West Bromwich Albion va essayer de
palier le départ du jeune buteur, Romelu
Lukaku, prêté par Chelsea la saison
dernière et auteur d’une saison remarquable
avec les Baggies (17 buts et 7 passes déci-
sives en 35 matchs de Premier League). Le
Belge a d'ailleurs permis à WBA d’ac-
crocher une belle 8e place à l’issue de l’ex-
ercice anglais. Reste à savoir si Anelka, en
perte de vitesse ces dernières années et déjà
âgé de 34 ans, pourra retrouver régulière-

ment le chemin des filets et ainsi guider
l’attaque de West Bromwich Albion. 
Avant l’officialisation du transfert, l’an-
cien Parisien Youssouf Mulumbu avait
révélé l’information sur son compte
Twitter, en postant une photo de l’at-
taquant en train de poser avec sa nouvelle
tunique.

TOTTENHAM

Adebayor intéresse le Besiktas
Auteur d'une saison quelconque avec
Tottenham la saison passée (5 buts en 25
matches en Premier League), Emmanuel
Adebayor a été placé sur la liste des trans-
ferts par le club londonien. Et le Togolais
intéresse sérieusement Besiktas. "C'est
sans doute vrai, souffle d'ailleurs Ahmet
Piper, le directeur sportif du club turc, dans
les colonnes du quotidien britannique
Metro. Nous avons fait une offre sérieuse
pour nous donner une idée de ce que
Tottenham souhaitait. Les négociations
prennent toujours du temps, mais j'espère
une rencontre très bientôt. Faire signer un
tel joueur sera un rêve." Selon les infor-
mations de Metro, les Spurs aimeraient
récupérer 5 millions de livres (5,8 mil-

lions d'euros), alors que le Besiktas n'en
proposerait actuellement que 3 (3,4 mil-
lions d'euros).

L e dossier Lucas Digne est décidé-
ment difficile à cerner.  Annoncé
proche du PSG, puis de l’AS

Monaco, le jeune latéral droit du
LOSC serait de nouveau dans le viseur
du club de la capitale. Mais ce dernier
aurait un plan B. 
L’Equipe annonce, en effet, dans son
édition du jour qu’en cas d’échec sur la
piste Lucas Digne, le PSG pourrait
sérieusement se pencher sur la situa-
tion de Fabio Coentrao. Sur le départ
au Real Madrid, l’international portu-
gais est sur le marché et une offre d’en-
viron 15 MÛ pourrait satisfaire les

dirigeants espagnols. Mais cette solu-
tion serait donc étudiée si les dirigeants
parisiens ne parvenaient pas à recruter
Lucas Digne. L’international français
U20 ne serait plus une priorité pour
l’AS Monaco, pas décidée à verser plus
de 10 MÛ au LOSC et visiblement
prête à relancer la piste Eric Abidal.
Digne, qui selon certaines indiscrétions
privilégierait un départ au PSG, ne
devrait toutefois pas voir son avenir
s’éclaircir avant la fin de la Coupe du
Monde U20, qui se déroulera actuelle-
ment en Turquie

PSG

Digne relancé, Coentrao en plan B 
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FÊTE DE L’INDÉPENDANCE

Les musées des grandes villes s'associent aux festivités
Un programme d'animation culturelle est prévu pour la nuit du 4 au 5 juillet dans quatorze musées nationaux qui seront

exceptionnellement ouverts au cours de cette soirée, a-t-on appris auprès du directeur du musée public national des arts et
traditions populaires de Médéa, Boualem Belachheb. 

PAR ROSA CHAOUI 

Baptisée "La nuit des musées", cette
manifestation concernera quatre
musées à Alger dont le Bardo et le

Musée des beaux arts ainsi que deux
musées de La Casbah (Palais Mustapha-
Pacha et Dar Khedaoudj). 
Onze autres musées ouvriront leurs portes
la veille de la célébration de la fête de
l'Indépendance et de la Jeunesse à l'instar
des musées nationaux de Chlef, Tebessa,
Oran,  M'neaâ et Cherchell. 
Les musées Cirta et celui des arts et des
expressions culturelles du palais Ahmed-
Bey (Constantine), en plus du musée
publique national des arts et traditions
populaires de Médéa, promoteur de "La
nuit des musées", sont également con-
cernée par la manifestation culturelle rap-
porte l’APS.Durant cette "Nuit des
musées", chaque établissement abritera des
activités culturelles diverses allant du réci-
tal poétique à l'animation musicale, en
passant par des conférences et des exposi-
tions. Le musée national des beaux arts
qui donnera le coup d'envoi de cette mani-
festation prévoit le vernissage de l'exposi-
tion "Artistes algériens et guerre de libéra-
tion", alors que le musée de Cherchell
ouvrira un atelier sur le moulage. 
Le musée Bardo invitera ses visiteurs à
découvrir l'exposition "Résistance algéri-
enne au 19e siècle" à travers des pièces de

la collection du musée, eplus d'un petit
concert de jazz, organisé à l'attention des
nombreux Algérois, amateurs de cette
musique.  Pour sa part, le musée de la
miniature, de l'enluminure et de la cal-
ligraphie prévoit la réalisation, par de
jeunes plasticiens, d'une fresque murale

sur le thème de la guerre de libération,
alors que le musée de Médéa a programmé
la projection de films et de documentaires
sur cette même période de l'histoire con-
temporaine de l'Algérie. 
Cet événement, en plus de susciter l'in-
térêt du grand public pour les musées, vise

aussi à insuffler une dynamique culturelle
nocturne dans les grandes villes algéri-
ennes.  

3ES JOURNÉES NATIONALES DU THÉÂTRE DE L’ENFANT COURONNÉ 

12 troupes théâtrales sur les planches de Djelfa

D ouze (12) troupes théâtrales de dif-
férentes wilayas animent les "3es
Journées nationales du théâtre de

l’enfant couronné", organisées annuelle-
ment par l’association "Nibrass" des arts
dramatiques de Djelfa. 
Organisée, cette année, sous le signe "Le
théâtre pour enfant : art et créativité", l’in-
auguration de cette édition, lundi soir, a
été marquée par une représentation de la
troupe de l’association "Nibrass" intitulée
"L’Algérie notre pays". 
La pièce, présentée devant une salle
archicomble d’enfants accompagnés de
leurs parents, véhicule de nombreux mes-
sages pédagogiques sur notamment
l’amour du pays et le sens profond de la
date du 5 juillet. 
Durant la soirée de lundi, le public de ces

Journées, d’une durée de cinq jours, a eu
droit à une seconde pièce présentée par la
troupe "Al Akwass" de la wilaya de
Médéa, sous le titre Miftah El Karia (La
clé du village), tournant autour de trois
valeurs clés, essentielles dans l’éducation
de l’enfant, qui sont la franchise, la fidél-
ité et la bonne parole. 
Organisée en collaboration avec la
Direction de la culture de Djelfa, cette
manifestation vise "l’encouragement de
l’esprit de l’initiative et de la créativité
chez l’enfant, tout en permettant l’émer-
gence de nouveaux talents et la relance de
l’activité culturelle au sein de la wilaya",
a indiqué le président de l’association
"Nibrass", Abdelaziz Ben Azouz. 
Outre le chef-lieu de la wilaya, les troupes
théâtrales issues de Médéa, Oum El-

Bouaghi, Tissemssilt, Constantine,
Ouargla, M’Sila, Mostaganem, Laghouat,
Oran et Djelfa, sont appelées à se produire
à travers cinq localités de la région. 
L’association "Nibrass" des arts drama-
tiques fait figure de leader local du 4e art,
grâce à ses nombreuses úuvres et produc-
tions théâtrales primées dans de nom-
breuses manifestations nationales et
régionales. 
Elle joue, en outre, un rôle d’importance
dans l’animation de la scène culturelle
locale, par l’organisation d’une multitude
d’activités d’envergure régionale et
nationale, qui s’ajoute à sa contribution
dans la création d’une école du théâtre pour
enfant, et de nombreux ateliers au niveau
de certaines maisons de jeunes de la
wilaya. A P S  

Le public du Festival international de
Timgad a été invité, lundi soir, à un
voyage lointain, jusqu’aux berges du

Gange avec le groupe indien Bollywood
Masala Orchestra et son maître percus-
sionniste Amrat Hussain.   
Les voix superbes des artistes du pays de
Ghandi, le caractère envoûtant de la
musique indienne et l’amplitude du son
diffusé par le “tablâ” (instrument de per-
cussion dérivé des tablas arabes) ont
enchanté le public. Et comme, en Inde, la
musique est bien souvent liée à la danse,
de magnifiques tableaux chorégraphiques
ont été offerts à une assistance aussi sub-
juguée que ravie.  
Les habits de lumière des danseurs, la

grâce et la synchronisation de leurs mou-
vements et la beauté des tableaux proposés
ont littéralement “cloué” les spectateurs
qui ont longuement ovationné cette forma-
tion indienne qui privilégie les airs popu-
laires du nord de ce pays. 
Amrat Hussain, également leader du
groupe, a affirmé dans une déclaration à la
presse que le Bollywood Masala Orchestra,
créé il y a seulement deux ans, a eu à se
produire un millier de fois dans 70 pays.
Le percussionniste, également chanteur et
danseur, a expliqué que le terme Masala
signifie, dans sa langue,“mélange
d’épices” c’est pourquoi, a souligné de son
côté le fondateur du groupe, Rahis Bharti,
le groupe d’efforce de présenter des specta-

cles variés, représentatifs de la diversité
culturelle du nord de l’Inde, en particulier
du Rajasthan. Des spectacles qui ont en
effet permis au public de s’extasier, non
seulement devant les chants, les danses et
la musique, mais aussi devant les "fakirs"
marcheurs sur clous et les cracheurs de feu. 
Le public du festival, très nombreux sur
les travées du nouveau théâtre de verdure
mitoyen du site archéologique de Timgad,
avait auparavant été mis en appétit par
l’une des vedettes incontestées du raï,
Kader Japonais, puis par un bouquet de
sonorités, oranaises d’abord avec
Abdelkader Adda, bédouines ensuite avec
Hamid El Bechari, kabyles avec Taous et
chaouies avec Hassan Dadi. A P S  

SORTIS DE L’ÉCOLE DES BEAUX
ARTS DE CONSTANTINE

De jeunes artistes
plasticiens exposent

leurs œuvres
Des toiles reproduisant les sites car-
actérisant la ville du Vieux Rocher
sont exposées aux côtés de fig-
urines dédiées au travail de la terre
dans une exposition de jeunes
artistes plasticiens de Constantine. 
Cette exposition dont le vernissage
a été effectué lundi en début de
soirée à la galerie d’art M’hamed-
Issiakhem, regroupe les œuvres
d’une quinzaine d’artistes promus
(ou sur le point de l’être) de l’école
des beaux arts deConstantine. 
Parmi la centaine d’œuvres ornant
les deux étages de la galerie, les vis-
iteurs peuvent notamment admirer
des toiles, mais également des
sculptures sur bois et des minia-
tures. Les plasticiens suscitent, par
leurs différentes créations, un
intérêt visible auprès des visiteurs
devenus "des habitués" de la salle
Issiakhem qui retrouve, au fil des
jours, sa vocation de véritable
galerie des arts plastiques grâce à
"la qualité des expositions qui se
suivent mais ne se ressemblent
pas", comme l’a souligné Ahmed
Bouzidi, directeur de l’Energie et
des mines (et également artiste) qui
a représenté les autorités de la
wilaya lors du vernissage du salon. 
Forts d’un savoir-faire patiemment
acquis et d’une vocation stimulée
entretenue par les enseignants de
l’école des beaux-arts, les jeunes
exposants, à l’image de Samia
Filali, de Khatim et Amina Kessoum,
de Bilel Boutabba ou encore du
sculpteur Toufik Mechati, expri-
ment, à travers leurs œuvres, des
états d’âme nés de l’imagination
mais aussi de la réalité et de la
beauté de leur ville, de leur région
et de ses paysages. 

FESTIVAL INTERNATIONAL DE TIMGAD

Le public invité sur les berges du Gange 
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WILAYA DE TAMANRASSET
DIRECTION DE LA JEUNESSE ET DES SPORTS

SERSOUF B.P N°670 TAMANRASSET

M.F:0099011019011635
AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL

OUVERT N°........./2013

La Direction de la Jeunesse et des Sports de la wilaya de Tamanrasset lance un avis d’appel d’offres national ouvert
pour : PROJET : 02 REALISATION CLUB DE JEUNES (salle d’internet + salle de lecture + Foyer), 
MATNATLET
Les entreprises qualifiées dans le domaine de bâtiment principal ou secondaire intéressées par le présent appel
d’offre national ouvert peuvent retirer le cahier des charges auprès de la DIRECTION DE LA JEUNESSE ET DES
SPORTS (service des équipements et investissements) contre le paiement de la somme de 3.000.00 DA non rem-
boursable au profit du bureau d’études MINARET cité placette 1er Novembre wilaya de Tamanrasset.
Les offres accompagnées des pièces ci-dessous, indiquées dans le cahier des charges doivent être déposées au
secrétariat de la Direction de la jeunesse et des sports de la wilaya de Tamanrasset. Et présentées en deux
enveloppes comportant l’offre (A) technique et l’offre (B) financière. Les deux enveloppes seront introduites
dans un pli anonyme ne portant que la mention suivante :

Appel d’offre national ouvert n°:………/2013
PROJET : 02 REALISATION CLUB DE JEUNES (salle d’internet + salle de lecture + Foyer), MATNATLET

Soumission à ne pas ouvrir

Les offres accompagnées des pièces suivantes :
Tous les documents fournis seront signés et cachetés et légalisés

01-Instruction au soumissionnaire paraphée et signée
02-Déclaration à souscrire dûment signée et cachetée
03-Déclaration de probité dûment signée et cacheté
04-Le planning de réalisation signé et cacheté
05-Copie registre de commerce
06-Copie du casier judiciaire
07-Copie de certificat de qualification et classification en cours de validité
08-Pièces fiscales et parafiscaes
09-Attestation de mise à jour CNAS
10-Attestation de mise à jour CASNOS
11-Attestation de mise à jour CACOBAT
12-Carte d’immatriculation fiscale
13-Liste moyens matériels avec justifiants
14-Liste moyens humains avec justifiants
15-Références professionnelles
16-Attestation de dépôt des comptes sociaux pour les sociétés morales
17-Bilans financiers des deux derniers exercices
18-Cahier des prescriptions spéciales dûment signé
19-Cahier des prescriptions techniques dûment signé

Délais de préparation des offres de 30 jours à compter de la première parution de l’avis d’appel d'offres dans le
bulletin officiel des marchés de l’opérateur public (BOMOP) et / ou dans la presse nationale.
La date limite de dépôt des offres est fixée pour le dernier jour de la durée de préparation  des offres avant (13h30)
au secrétariat de la Direction de la Jeunesse et des Sports de la wilaya de Tamanrasset et l’ouverture des plis sera
le même jour à (14h00) au siège de la Direction de la Jeunesse et des Sport  et en présence des soumissionnaires.
Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal, la durée de dépôt des offres est prorogée jusqu’au
jour ouvrable suivant.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 90 jours ajoutés durée de préparation  à compter
de la date limite de dépôt  des offres.

Midi Libre N° 1918 | Samedi 6 juillet 2013 - ANEP - 529 438

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DE L’HABITAT
ET DE L’URBANISME
OFFICE DE PROMOTION 
ET DE GESTION IMMOBILIÈRE
DJELFA
N° 2345/DDPIF/DG/2013
NIF :  1 7 0 1 8 3 2 9 0 6 4

AVIS D’ATTRIBUTION
 PROVISOIRE

Faisant suite à l’avis d’appel d’offres national restreint n°14/2013 paru dans les quoti-
diens “Alhayat El Arabia” et Midi Libre du 25/05/2013 et dans le BOMOP
relatif à la réhabilitation de 92 logements sis à la cité Guennani commune de Djelfa
(programme 1500 logements année 2012), l’Office de promotion et de Gestion immo-
bilière informe les soumissionnaires que la commission d’évaluation des offres a pro-
posé d’attribuer provisoirement la réalisation des logements y afférents comme suit :

Les entreprises concernées par cet avis et contestant le choix, peuvent déposer leurs
recours auprès de la commission des marchés publics de l’Office de promotion et de
gestion immobilière de Djelfa dans un délai de dix (10) jours à partir de la première
parution du présent avis sur le bulletin officiel des marchés de l’opérateur public
(BOMOP) ou les quotidiens nationaux sus-visés.

Les soumissionnaires intéressés peuvent prendre connaissance des résultats détaillés de
l’évaluation de leurs offres techniques et financières sont invités à se rapprocher des
services de l’office dans un délai de trois (03) jours à compter du premier jour de la
publication du présent avis.

Midi Libre N° 1918 | Samedi 6 juillet 2013 - ANEP - 529 413

MIDI LIBRE
N° 1918 | Ven. 5 - Sam. 6 juillet 2013

Localité N°Lot
Nbre 

de
logts

Entreprise
Montant

(DA)

Délai
de réalisation

(mois)
Offre technique Offre financière

DJELFA 01 92
Raâche Mohamed

NIF
198217010133442

49.001.447,69 10 65.00 Moins disant

Critères d’évaluation
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L’épilepsie : une mortalité fortement sous-estimée
Longtemps considérée comme une maladie psychiatrique non mortelle, l’épilepsie a du mal à se débarrasser des idées reçues

qui courent sur elle. C’est pour rétablir la vérité sur les cas de mort subite et restaurer l’image de ce trouble neurologique que le
Réseau sentinelle mortalité épilepsie a vu le jour. 

D eux de ses représentantes, Marie-
Christine Picot, médecin coordina-
trice du réseau, et Julie Andres, psy-

chologue, apportent à Futura-Sciences des
éclairages nouveaux.
La crise épileptique se caractérise par une
activité électrique excessive et anormale
de populations neuronales, entraînant des
convulsions et une perte de connaissance,
entre autres symptômes, à l'échelle de
régions du cerveau ou des deux hémis-
phères. Alors que l’épilepsie a longtemps
été considérée comme une maladie non
directement mortelle, les faits montrent
des cas de mort subite qui prouvent qu'elle
peut parfois tuer.
Il aura fallu attendre les années 90. C’est
seulement à partir de cette époque que les
médecins commencent à enquêter sur des
cas de mort subite chez des patients
épileptiques. Bien qu'il était connu depuis
longtemps, on pensait que ce trouble neu-
rologique n’était pas létal en soi, mais
qu’une crise survenant à un mauvais
moment pouvait entraîner des con-
séquences désastreuses, comme un acci-
dent de voiture ou une noyade. La rumeur
court toujours auprès de certains patients.
Depuis une quinzaine d’années, les choses
évoluent. Les études ont révélé que la mor-
talité associée à cette maladie se révèle
être trois à cinq fois supérieure à celle de la
population générale, ce qui a suscité un
regain d’intérêt de la part de la commu-
nauté scientifique et des associations de
malades.
À l’échelle de l’Hexagone, des dispositifs
ont progressivement été mis en place. La
Ligue française contre l’épilepsie (LFCE)
et la Fondation française pour la recherche
sur l’épilepsie (FFRE) ont conjointement
participé à la création du Réseau sen-
tinelle mortalité épilepsie. Réellement
actif depuis 2010, il a pour objectif de
dénombrer les décès liés à l’épilepsie
(noyade, chute, accident, état de mal ou
mort soudaine) et en profite pour informer
les médecins, les patients et leur famille. 
Comme son nom l’indique, ce réseau s’in-
spire de celui mis en place par les
médecins Sentinelles depuis les années
80. « Dans chaque région, il y a des
médecins référents, avec au moins un

épileptologue adulte et un neuropédiatre
qui se consacre à l’épilepsie, précise
l’épidémiologiste Marie-Christine Picot.
Ils étaient une cinquantaine au départ ,
aujourd’hui, nous en dénombrons plus de
100. »
La mort subite chez le patient épileptique
intervient la nuit. On suppose qu'une crise
interfère avec des fonctions vitales com-
mandées par le système nerveux. Ainsi, la
respiration peut être coupée, et le malade
finit par en mourir. Pour estimer la mor-
talité, le Réseau sentinelle mortalité
épilepsie a recours aux signalements
qu’on lui faire parvenir. « Dans 70 % des
cas, l’information vient des médecins.
Mais nous disposons également d’une
représentante des familles endeuillées qui
est contactée par des proches des victimes
et qui retransmet le signalement au réseau.
»
Malgré les efforts déployés, les chiffres
présentés sont encore loin de la réalité. «
Le réseau est surtout associé aux cas de
mort subite, poursuit Marie-Christine
Picot. De ce fait, les médecins sont

prompts à nous signaler ces décès dont la
proportion est largement surestimée com-
parée aux autres causes de décès qui nous
parviennent plus difficilement. De plus,
certaines régions sont beaucoup moins
actives que d’autres, et on doit faire face à
un problème de participation. » Un
niveau d’exhaustivité qui reste difficile à
déterminer, si bien que des extrapolations
précises demeurent impossibles.

L’épileptique : un malade
comme les autres

Au-delà de cette seule histoire de chiffres
se cachent d’autres ambitions : celle d’in-
former et de rétablir une vérité trop sou-
vent méconnue sur le sujet. Les médecins
eux-mêmes ne sont pas toujours les plus au
fait et ne peuvent apporter toutes les
réponses aux patients et leurs proches. «
Jusqu’il y a 10 ou 15 ans, tout le monde
disait qu’on ne mourait pas de l’épilepsie.
Aujourd’hui, les risques de mort subite ne
sont pas toujours évoqués auprès des
patients, parce que les médecins n’osent
pas en parler ou par manque d’informa-

tions sur le sujet » , reprend Marie-
Christine Picot.
Ce manque de connaissances met en émoi
les familles des victimes et les malades
eux-mêmes. « Ce sont principalement ces
personnes qui se plaignent d’un manque de
relais de ce savoir dans les médias accessi-
bles, commente la psychologue Julie
Andres. De leur point de vue, on ne parle
pas suffisamment de l’épilepsie pour ce
qu’elle est, à savoir une maladie très répan-
due, mais qui effraie également, aussi bien
les employeurs que les écoles ou les clubs
de sport . »
Il faut dire que la population en aurait
globalement une image plutôt négative, et
les patients s’en trouvent stigmatisés. «
Souvent, les malades cachent leur épilep-
sie, qui est parfois associée à de la folie,
alors que les causes ne sont que neu-
rologiques et non psychiatriques, pour-
suit-elle. Et entre ces personnes qui
dramatisent et d’autres qui la banalisent en
négligeant les risques de mortalité, les
patients demandent juste que la vérité soit
rétablie. Or, l’épilepsie peut aussi être
bien soignée, et il est tout à fait possible
de travailler ou de pratiquer certaines activ-
ités à risques si des précautions sont pris-
es. »
Le Réseau sentinelle mortalité épilepsie
espère désormais acquérir un peu plus de
notoriété auprès des médecins, pour que
ceux-ci prodiguent les meilleures informa-
tions à leurs patients et fassent remonter
les décès afin d’obtenir des statistiques
plus précises.
Mais les familles aussi ont leur rôle à
jouer. « Elles peuvent participer au
réseau, et aiment aussi s’impliquer dans
nos recherches. Elles veulent que ce décès
serve à quelque chose », conclut Julie
Andres. Car chacun à son niveau dispose
des moyens pour contribuer à cette opéra-
tion.D’ailleurs, le réseau a déjà l’intention
de se tourner vers un nouveau public : les
urgentistes. Ceux-ci sont souvent les pre-
miers à intervenir, et ne sont pas toujours
correctement informés. Ils constituent
donc une cible de choix. Reste maintenant
à concrétiser ce projet.

L’excès de stress peut se révéler mortel
U ne enquête de l’Inserm révèle que les

personnes pensant que le stress peut
se révéler néfaste pour leur santé

ont parfois raison. Elles ont en effet au
moins deux fois plus de risques d’être vic-
times d’une crise cardiaque. Le stress ne
doit pas être tu, sinon il tue. Les person-
nes anxieuses qui craignent des con-
séquences sur leur santé n'ont pas tort :
elles ont au moins deux fois plus de risques
de faire une crise cardiaque. Le stress est
reconnu aujourd’hui comme un problème
de santé majeur. Face à une situation jugée
stressante, plusieurs symptômes
physiques, émotionnels ou comportemen-
taux peuvent apparaître (angoisses, diffi-
cultés de concentration, problèmes
cutanés, migraines, etc.). Plusieurs
études, et particulièrement les plus
récentes menées au sein de la cohorte
Withehall II, composée de plusieurs mil-
liers de fonctionnaires britanniques, ont
déjà montré que les modifications physi-
ologiques associées au stress peuvent
avoir un effet néfaste sur la santé. L’équipe
d’Hermann Nabi est allée plus loin. Elle

s’est intéressée aux personnes déclarant
être stressées pour voir plus précisément
s’il existait une association entre leur
ressenti et la survenue quelques années
plus tard d’une maladie coronarienne.

Le stress, c’est mauvais 
pour la santé

À partir d’un questionnaire établi dans le
cadre de la cohorte Withehall II, les 7.268
participants étaient invités à répondre à la
question suivante : « Dans quelle mesure
estimez-vous que le stress ou la pression
que vous avez vécu dans votre vie a une
incidence sur votre santé ? ». Ils avaient
quatre choix de réponses : pas du tout,
p e u , m o y e n n e m e n t , beaucoup ou
extrêmement.Les participants ont égale-
ment été interrogés sur leur perception de
leur niveau de stress, ainsi que sur d'autres
facteurs pouvant influer sur leur état de
santé, comme le tabagisme, la consomma-
tion d'alcool, l'alimentation et les
niveaux d'activité physique. La pression
artérielle, le diabète, l'indice de masse cor-
porelle et les données sociodémo-

graphiques, tels que l'état civil, l'âge, le
sexe, l'origine ethnique et le statut socioé-
conomique, ont également été pris en
compte.
Le stress peut provoquer une maladie au
niveau des artères coronaires, les vais-
seaux qui alimentent le cœur en sang. Dans
ce cas, il peut déclencher une crise car-
diaque.D’après les résultats parus dans
European Heart Journal, les individus
ayant rapporté, au début de l'étude, que leur
santé était « beaucoup ou extrêmement »
affectée par le stress avait plus du double
du risque (2,12 fois plus élevé) d'avoir ou
de mourir d’une crise cardiaque, par rap-
port à ceux qui n'avaient signalé aucun
effet du stress sur leur santé.
D'un point de vue clinique, ces résultats
suggèrent que la perception qu’ont les
patients de l'impact du stress sur leur
santé peut être très précise, dans la mesure
où elle prédit un événement de santé aussi
grave et fréquent que la maladie coronari-
enne De plus, cette étude révèle également
que cette association n’est pas influencée
par des différences liées aux facteurs

biologiques, comportementaux ou psy-
chologiques entre les individus. En
revanche, les capacités à faire face au
stress diffèrent grandement entre les indi-
vidus, en fonction des ressources à leur
disposition, comme le soutien de l’en-
tourage. Écouter les gens qui se disent
stressés pour mieux les sauver Selon
Hermann Nabi,
« le message principal est que les plaintes
des patients concernant l'impact du stress
sur leur santé ne devraient pas être
ignorées en milieu clinique, car elles peu-
vent indiquer un risque accru de développer
une maladie coronarienne ou d'en mourir.
Les futures études de stress devraient
inclure les perceptions des patients sur
l’impact du stress sur leur santé » . À
l’avenir, comme le souligne le chercheur,
« des essais seront nécessaires pour déter-
miner si le risque de maladie peut être réduit
en augmentant l’attention clinique portée
à celles et ceux qui se plaignent d’un effet
du stress sur leur santé ».
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois

ETUDE PUBLIQUE NOTARIALE
DE MAITRE TENKHI LILA

NOTAIRE A TAZMALT 
WILAYA DE BEJAIA

NANTISSEMENT
Aux termes d’un nantissement reçu
en l’étude le 30/08/2012 M.
HAMOUCHE Ali Ben Arezki
demeurant à IGHIL Ali, wilaya de
Béjaia a nanti en faveur de la BNA
agence de Tazmalt 586 en garantie
une somme d’argent
(1.969.017.00 DA) les équipements
indiqués à l’acte de nantissement.

Dépôt légal auprès du centre nation-
al du registre de commerce de
Béjaïa effectué.

Pour avis le notaire

Midi Libre n°1671 - Mardi 11 septembre- 368/12

ETUDE NOTARIALE DE BEN AKNOUN CODE 2210
Maître MERABET Ahmed 64, Cité des Moudjahidine

SOCIETE EURL “PPG ALGERIE Peintures et revêtements”
CAPITAL DE 145.000.000 DA

SIEGE SOCIAL  « 4 Ferme Munickh, Dar El Beida » ALGER

DEPÔT D’UN PROCES-VERBAL
DE L’ASSEMBLEE GENERALE

EXTRAORDINAIRE TENUE LE 05/08/2012
Aux termes d’un acte établi en l’étude le 06/08/2012 enregistré en application des
décisions prises par l’associé unique en l’assemblée générale extraordinaire de la
société EURL « PPG Algérie Peintures et revêtement » tenue en date du
05/08/2012 :
-1re RESOLUTION :
-La société PPG international SAS, l’associé unique de la société EURL « PPG
Algérie Peintures et revêtement »  décidé de modifier les articles 6-7 et 15 des
statuts :
ARTICLE n° 06 :
En exécution de la fusion de la société mère PPG international et son absorption
sans modification du capital social, la société PPG HOLDING SAS est substituée
dans les apports faits par la société absorbée
Cette opération n’est pas soumise à la conformité en application de la décision du
11/06/2012 n°750/SPM/2012 : 
ARTICLE N°07 : Capital
Le capital social de la société reste inchangé et fixé à 145.000.000 DA : cent qua-
rante-cinq millions dinars répartis en 145.000 parts sociales d’une valeur nomi-
nale de (10.000) dix mille dinars inscrit au nom de l’associé unique PPG HOLD-
CO SAS substitué à PPG international en exécution de la fusion.
ARTICLE N°15 : Gérant 
Le mandat de M. Yves Lionel Morenval en qualité de gérant de la société est
reconduit pour une durée illimitée.
2ÉME RÉSOLUTION :
Ajouter les nouvelles activités à l'établissement secondaire :
-406 102 import export de produits chimiques servant à la préparation de pour
tous usage
-407 001 import export d’équipements et matériel de construction et de travaux
publics
Le dépôt légal auprès du Centre national du registre du commerce sera effectué

Pour avis le notaire

Midi Libre n°1671 - Mardi 11 septembre - 367/12

ETUDE PUBLIQUE NOTARIALE
DE MAITRE TENKHI LILA

NOTAIRE A TAZMALT
WILAYA DE BEJAIA

NANTISSEMENT
Aux termes d’un nantissement reçu
en l’étude les 23 et 30/08/2012 M.
BENHAMOUCHE Djoudi ben
Lounes demeurant à Akbou, village
Colonel Amirouche, wilaya de Béjaïa
a nanti en faveur de la BNA agence
de Tazmalt 586 en garantie une
somme d’argent (1.597.183,00 DA)
les équipements indiqués à l’acte de
nantissement.

Dépôt légal auprès du centre nation-
al du registre de commerce de
Béjaia effectué.

Pour avis le notaire

Midi Libre n°1671 - Mardi 11 septembre - 369/12
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Riz aux légumes

Ingrédients :
300 g de riz
1 aubergine
100 g haricots verts 
3 tomates
1 oignon
1 gousse d'ail
2 carottes
1 courgette
1 pincée de cumin et de curcuma
1 verre d'eau 
Sel, poivre
Préparation :
Faire cuire le  riz dans de l'eau
pendant 20 min, puis l’égoutter.
Pendant ce temps, peler et couper
tous les légumes en petit des.
Les mettre à cuire dans un poêle
précédemment huilée. Ajouter le
verre d'eau, les épices et laisser
cuire à feu doux jusqu'à ce qu’ils
soient tendres. Dans des assiettes
de services, présenter d’une part
le riz blanc et d’une autre part les
légumes 

Muffins abricot 

Ingrédients pour la pâte :
365 g de beurre laitier
425 g de sucre semoule
5 oeufs entiers 
1 demi litre  de lait
800 g de farine
40 g de levure chimique
4 blancs d'œufs montés en neige
Pour la garniture  :
400 g de confiture d'abricot 
1 abricot sec
Le nappage: 
200 g d'eau 
150 g de sucre
Préparation
Faire ramollir le beurre, puis
ajouter le sucre semoule, les
oeufs entiers. Bien mélanger le
tout afin d'obtenir un mélange
homogène. Ajouter le lait, la
farine, et la levure.
Monter les blancs d'œufs en
neige et les rajouter délicatement
à la préparation.
Beurrer et fariner un moule.
Verser un peu plus de la moitié
de la préparation, disposer au
centre la confiture d'abricot (sans
toucher les parois du moule) puis
compléter avec le reste de la pré-
paration. Faire cuire au four à
200°C pendant 20 à 25 minutes.
Pendant ce temps, préparer un
sirop avec 200 g d'eau, 150 g de
sucre.  Napper le gâteau, dès la
sortie du four, à chaud. Décorer
avec les abricots secs.

Rendre l’éclat aux
casseroles en inox 

Coupez une pomme de terre en
deux et frottez-la contre votre
casserole. Rincez ensuite votre
casserole à l'eau tiède et
essuyez-la avec un chiffon. 

Parfumé l’air de
sa maison

Lorsque vous passez l'aspira-
teur, utilisez un sachet de
sucre vanillé dans votre aspira-
teur pour tout aspirer.  Ainsi,
vous distillerez la vanille aux
quatre coins de la maison !

Eviter les projections
d’huile

En faisant chauffer l'huile dans

une poêle, des gouttes seront

projetées. Pour empêcher ce

phénomène, mettez quelques

grains de sel dans la poêle. 

Marc de café
pour évier

Si vous versez du marc de café
dans l'évier, profitez-en pour
passer l'éponge dessus et le
nettoyer. En effet, le marc a la
capacité de dégraisser.

U n furoncle est une infec-
tion sous-cutanée
représentée par la

grosseur du furoncle. En plus
d'être très douloureux, ceci n'est
tout de même pas bien beau,
c'est le moins que l'on puisse
dire ! Ceci étant une infection,
il ne faudra pas le garder, pour
ce faire, suivez la méthode
suivante :
Dans cette première étape,
commencerez par faire cuire
votre pomme de terre lavée et
épluchée pour ensuite la trans-
former en une purée bien
épaisse. Une fois votre purée
prête transférerez-la dans un sal-

adier ou tout autre récipient. 
Ajoutez dans votre saladier un
jaune d'œuf et un peu de lait
jusqu'à ce que ce mélange ait
l’apparence d’une pâte assez
épaisse. 
Prenez soin de bien mélanger
afin que la purée soit bien
imprégnée de l'œuf et du lait. 
Prenez maintenant cette prépa-
ration et disposez-là en cata-
plasme sur votre furoncle. Il
faut en mettre une bonne
couche que vous garderez durant
une demi-journée. 
A la fin de cette demi-journée,
votre furoncle s'ouvrira et
entamera sa guérison. 

Trucs et astuces

Cuisine SOINS CAPILLAIRES

Protéger ses  cheveux contre le soleil

REMÈDES DE GRAND-MÈRE

Traiter un furoncle avec de la pomme de terre

MIDI LIBRE
N° 1918 | Ven. 5 - Sam. 6 juillet 2013

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

Le soleil et ses rayons UV sont
l’ennemi le plus dangereux pour
nos cheveux, il est
recommandé de bien se
préparer afin de les protéger
avant toute exposition.  

Avant l’exposition au soleil :
Avant d’exposer vos cheveux au soleil, des
phases de préparation, protection et entretien
sont essentielles, sachant que l’action du
soleil sur les cheveux est similaire à l’action
du soleil sur la peau. N’hésitez pas donc à
couper les pointes sèches de vos cheveux et
de prendre des mesure adéquates afin de nour-
rir votre chevelure et pour mieux lutter con-
tre les rayons UV.

Evitez les colorations :
Veillez à ne pas faire de coloration trop pig-
mentée avant de partir au soleil. Vous ris-
queriez d’avoir de mauvaises surprises, et il
est fort probable que la couleur de vos
cheveux soit patinée par les rayons du soleil.
Nous vous conseillons d'attendre votre
retour de vacances pour procéder à une col-
oration.

Les produits à base d’alcool 
sont à proscrire :
Évitez à tout prix les produits à base d’al-
cool, et investissez dans des produits adaptés
pour garder les cheveux au top tout l’été, par
exemple utilisez un shampoing efficace pour

éliminer le chlore, le sel qui restent trop
longtemps sur les cheveux et qui agressent
la fibre capillaire, et pensez bien à les
hydrater avec une crème anti-rayon UV après
l’exposition au soleil.

Bien rincer les cheveux 
à l'eau douce : 
Après chaque baignade en piscine ou dans la
mer rincez et démêlez vos cheveux avec un
peigne et non une brosse. Réalisez des
gestes délicats pour ne pas les casser. Si vos
cheveux sont longs, optez pour du shampo-

ing, et peu importe si ce rituel devient quo-
tidien. Pour ne pas abîmer ses cheveux plus
que de raison, on utilisera un masque nutri-
tif réparateur 1 à 2 fois par semaine.

Réparer les dégâts : 
Enfin pour affronter l'été sans soucis, et ne
pas vous retrouver avec du crin à la place des
cheveux à la rentrée, vous devez recom-
mencer un autre soin spécialisé afin de répar-
er les "dégâts" et pour rafraîchir les parties
détériorées.
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L’encyclopédie

Greffer une tête humaine sur le corps 
d’un mort : bientôt possible ?

Le neurochirurgien italien Sergio Canavero affirme que d’ici deux ans, on pourra transplanter la tête d’un patient tétraplégique ou avec 
un cancer métastasique sur le corps d’un mort. L’expérience a déjà été partiellement réussie sur des singes dans les années 70…

D E S  I N V E N T I O N S

La médecine devient-elle comparable à la
mécanique automobile ? Lorsque les
soins apportés ne suffisent plus à guérir,

les pièces défaillantes sont remplacées lors
de transplantations, un procédé toujours
délicat qui tend à se démocratiser. Les succès
s'enchaînent. En parallèle, les chercheurs
tentent d’éviter le recours aux donneurs, par-
fois incompatibles, mais essaient de recréer
les organes entiers à l’aide de cellules
souches, bien que les processus n’en soient
encore qu’à leurs balbutiements.
Reste malgré tout un organe particulier,
siège de notre pensée, qui semble exclu de
ces considérations : le cerveau, notre ordina-
teur central. Le créer artificiellement in vitro
ne lui conférerait pas les souvenirs et les
traits caractéristiques associés à la personne.
Alors que faire ? Une greffe ? Bien que l’idée
paraisse saugrenue, elle est envisagée depuis
bien des années, et le neurochirurgien italien
Sergio Canavero estime dans un article paru
dans la revue Surgical Neurology
International que le dénouement est proche.
Il l’affirme : d’ici deux ans, on pourra trans-
férer la tête d’un être humain sur le corps d’un
autre grâce au projet Heaven.

Greffe de tête ou de corps ?

Le receveur gardant sa tête, il semble plus
pertinent de parler de greffe de corps.
Aussi fou que cela puisse paraître, ces alléga-
tions reposent sur des faits scientifiques
anciens. Le neurochirurgien américain
Robert White (1925-2010) en est l’instiga-
teur. Dans les années 60, il réussissait à faire
vivre un cerveau en dehors du corps quelques
heures. Il tenta également l’expérience in
vivo chez le chien : connecté au corps d’un
animal, le cerveau continuait à vivre, même
si on ignore encore si la conscience avait
également été transplantée.

La science rattrape peu à peu la fiction.
Certes, nous n'en sommes pas encore à
ranimer les morts comme l'a réussi le docteur
Frankenstein dans le livre de Mary Shelley,
mais on touche du doigt des fantasmes que
seuls les romans pouvaient se permettre de
traiter, comme transférer sa tête dans un autre
corps. Les expériences les plus célèbres ont
porté sur des primates. Dans les années 70, il
a été transféré la tête d’un singe sur le corps
d’un autre. Cette première tentative a permis
au greffé de ne vivre que quelques heures
seulement, mais avec un peu de perfection-
nement et de pratique, les animaux sem-
blaient vivre plus longtemps, bien qu’on
n’ait pu réellement le mesurer dans la mesure
où ils finissaient euthanasiés.
Seul hic, et de taille : si les singes sem-
blaient conscients et gardaient leurs sens en
éveil, il était impossible de reconnecter les
moelles épinières du donneur et du receveur.
Ainsi, les primates étaient paralysés en
dessous du cou. Robert White prédisait donc
que le jour où l’on réussirait à connecter le
tissu nerveux, la technique serait applicable
à l’Homme.

Un traitement pour des malades désespérés ?
C’est désormais le cas, affirme Sergio
Canavero. Le médecin turinois explique
qu’en mettant en contact les deux extrémités
de moelle épinière dans une solution com-
posée de deux polymères que sont le
polyéthylène glycol et le chitosane, il est
possible de faire fusionner les cellules
nerveuses. Le neurochirurgien italien
prévoit de s’entraîner sur des singes, puis sur
des cadavres humains, avant d’être prêt à
tester le procédé grandeur nature d’ici deux
ans.
Cette greffe serait ouverte à des patients
tétraplégiques, ou des personnes atteintes
d'une maladie mortelle ou fortement invali-
dante touchant des régions autres que la tête.
Cancéreux en phase terminale, diabétiques
avancés ou des patients ayant de multiples
organes défaillants pourraient y prétendre.
Dans un premier temps, la tête du receveur est
placée en hypothermie, à 15 °C, de manière à
diminuer le métabolisme du cerveau et lim-
iter les dégâts le temps du transfert. On sec-
tionne au niveau du cou les muscles, les vais-
seaux sanguins, la trachée et l’œsophage,
tout en prenant soin de garder la thyroïde.
Juste à côté, une seconde équipe réalise la
même opération sur un patient en état de
mort cérébrale, dont le corps est intact et
dont la carrure et le sexe correspondent à
ceux du receveur.
Une fois ces opérations effectuées, la moelle
épinière est tranchée à l’aide d’une lame
extrêmement fine, de manière à abîmer le
moins possible le tissu nerveux. D’après
l’auteur, les dégâts seront minimes et de bien
moins grande ampleur que ce qu’on retrouve
chez les patients tétraplégiques. À ce stade,
la tête est dans un état dit de mort contrôlée.
On la replace rapidement sur le corps du don-
neur et on reconnecte les moelles épinières,

en appliquant le traitement spécial à base de
polymères. Puis les vaisseaux, muscles et
autres tuyaux sont branchés.
À l’aide d’un traitement immunosuppresseur,
le scientifique souhaite éviter le rejet de
greffe. À son réveil, le patient bénéficie d’un
suivi psychologique pour accepter son corps
et d’une rééducation pour apprendre à s’en
servir convenablement. 

L’éthique au cœur du débat

Est-ce crédible ? Difficile à dire. D’ordinaire,
les études les plus sérieuses paraissent dans
les revues les plus célèbres, comme Nature
ou Science. Cette fois, le journal est moins
prestigieux. L’article a-t-il été proposé
ailleurs et rejeté, ou l’auteur a-t-il délibéré-
ment choisi le Surgical Neurology
International, sachant que son article aurait
une visibilité bien moindre ?
Réelle ou pas, cette possibilité soulève des
questions éthiques, auxquelles Sergio
Canavero appelle à réfléchir et à trouver les
réponses adaptées. Les lois de bioéthique
n’avaient effectivement pas statué sur ce
genre d’opérations, tout simplement parce
qu’elles ne paraissaient pas réalistes. Se
pose alors le problème de la reproduction :
en théorie, le système sexuel fonctionne,
mais les gamètes auront le patrimoine géné-
tique du donneur, et non du receveur.
D’autre part, des dérives sont évidemment
envisageables : si le traitement est normale-
ment réservé à des patients malades en situa-
tion critique, sera-t-il possible d’empêcher
un milliardaire insatisfait de son corps d’en
revêtir un nouveau ? La question de la limite
des donneurs disponibles reviendra
inéluctablement sur la table, et il est fort
probable qu’il faudra effectuer des choix dans
la hiérarchie des patients, comme c’est déjà
le cas pour les autres organes. 

Selon un rapport de l'Organisation
météorologique mondiale (OMM), la
première décennie du XXIe siècle a été

la plus chaude depuis 1881. Cela s’est en
partie traduit par la multiplication des
conditions climatiques extrêmes qui ont
entraîné 370.000 morts. La première
décennie du XXIe siècle a été aussi chaude
que meurtrière. C'est le triste bilan que
vient d'établir l'Organisation
météorologique mondiale, l'agence de
l'Onu chargée de l'étude du temps, du
climat et de l'eau. Dans un nouveau
rapport, l'OMM estime en effet que cette
décennie aurait causé la mort d'environ
370.000 personnes en raison de conditions
climatiques extrêmes. 
Les victimes seraient ainsi 20% plus
nombreuses qu’au cours de la période allant
de 1991 à 2000. Les conditions
climatiques extrêmes évoquées sont bien

évidemment les catastrophes naturelles
(ouragans, cyclones, inondations,
sécheresse étendues et prolongées…) mais
aussi les canicules (en Europe en 2003 et
en Russie en 2010). Des phénomènes qui
sont probablement directement à
rapprocher du réchauffement climatique.
Toutefois, les experts préfèrent rester
prudents avant d'assurer un tel lien,
estimant que la variabilité naturelle du
climat pourrait également jouer. Un climat
nettement réchauffé Côté températures, le
rapport indique qu’"à l'exception de 2008,
chacune des années de la décennie 2001-
2010 compte parmi les dix plus chaudes
jamais enregistrées [depuis le début des
contrôles en 1881], le record étant détenu
par 2010". La température moyenne à la
surface des terres et des océans pour la
décennie est estimée à 14,47°C soit 0,47°C
de plus comparativement à la température

normale de la période 1961-1990. La
hausse moyenne a été de 0,21°C par
décennie. "Le climat s'est nettement
réchauffé entre 1917 et 2010 et le rythme
décennal d'augmentation des températures
sur les périodes 1991-2000 et 2001-2010
est sans précédent", a indiqué Michel
Jarraud, le secrétaire général de l'OMM cité
par l'AFP. Quant au "printemps froid que
nous avons connu en Europe, il n'est pas
en contradiction avec le réchauffement,
mais sans doute une manifestation
supplémentaire de ce réchauffement, car
c'est la conséquence de la fonte des glaces
de l'Arctique", a expliqué M. Jarraud. Selon
lui, les températures plus froides en Europe
et Amérique du Nord se sont accompagnées
de températures plus élevées ailleurs sur la
planète. De fait, "les concentrations
croissantes de gaz à effet de serre, dont la
spécificité est de piéger la chaleur, sont en

train de transformer notre climat, avec les
bouleversements que cela suppose pour
l'environnement et les océans", a-t-il
ajouté. Pour le climatologue, "les vagues
de chaleur deviennent plus fréquentes et
intenses sous l'effet des changements
climatiques et nous devons nous y
préparer". Une montée des eaux de 3 mm
par an La fonte des glaces qui accompagne
ce réchauffement climatique a elle entraîné
une augmentation du niveau de la mer de 3
mm par an en moyenne pendant la
première décennie du XXIe siècle, soit
deux fois plus que celui constaté sur tout le
XXe siècle (plus 1,6 mm par an).
Aujourd’hui, le niveau de la mer est ainsi
supérieur de 20 cm par rapport à 1880. On
attend pour ce siècle une hausse comprise
entre 19 et 58 cm mais il y a fort à parier
que ce sera beaucoup plus, estime l’OMM.

SCANNER
Inventeur: Godfrey Newfold Hounsfield-Date: 1972-Lieu: Grande-Bretagne

La première décennie du XXIe siècle 
a été la plus chaude depuis 1881 

Le scanner a été inventé en 1972 par l'ingénieur britannique Godfrey Newbold Hounsfield.
Sept ans plus tard, il reçut le Prix Nobel de médecine pour son invention. La première
partie du corps humain à être examinée par un scanner fut le cerveau. Pour ce qui est de
la technique angioscanner, elle a fait son apparition en 1992. En réalité, le scanner est un
mariage entre le rayon X et l'ordinateur, et il a pour synonyme tomodensitomètre. 
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L'unité de la CIA n'a plus de nouvelles de
Brody depuis plus de 12 heures. David Estes
suggère de mener une enquête poussée sur
Roya Hammad. Carrie reçoit finalement un
appel de Nicholas lui demandant de mettre sa
famille à l'abri. Si Jessica accepte immédiate-
ment de quitter sa maison, Dana s'emporte
violemment. Max et Virgil se rendent dans
l'appartement de Quinn pour s'assurer de sa
fiabilité. Ce qu'ils y trouvent inquiète Saul.

22h30

3 AMIS

Claire, César et Baptiste se connaissent et s'ap-
précient depuis l'enfance. Inséparables, ils
affrontent ensemble les difficultés de la vie.
Lorsque la femme de César convoque Claire et
Baptiste pour leur annoncer qu'elle quitte son
mari, ceux-ci n'ont pas d'autre choix que d'an-
noncer la triste nouvelle à leur ami, qui sombre
aussitôt dans la déprime. Baptiste, célibataire
malheureux mais gouailleur, cache ses problè-
mes personnels et engage une call-girl pour
consoler César. Celui-ci, ignorant tout de son
initiative, tombe amoureux de la séductrice.
Claire, à la recherche du nom de sa mère, qui a
accouché sous X, dissimule elle aussi ses préoc-

20h45

Body of Proof

Un homme pris d'un accès de folie se met à tirer
dans un avion et provoque un crash à proximité
d'une centrale électrique. Tous les secours sont
mobilisés pour venir en aide aux victimes mais leur
intervention est ralentie par les pannes électriques
provoquées par l'accident. La panique s'empare
bientôt de la population, chacun cherchant à
connaître l'identité des survivants. Tommy part à la
recherche de la partie manquante de l'appareil.

20h50

TELLEMENT VRAI

Aventures peu banales ou expériences
partagées par de nombreuses personnes,
«Tellement vrai» s'intéresse à quatre
destins qui sont mis en parallèle autour
d'une thématique commune. Enquêtes et
témoignages permettent de mieux com-
prendre le quotidien de chacun. Vedettes
ou anonymes expliquent leurs choix de
vie qu'ils présentent aux téléspectateurs
dans ce magazine produit et présenté
par Matthieu Delormeau.

22h35

WALL STREET : L'ARGENT NE
DORT JAMAIS

Après avoir purgé une peine de vingt ans pour
délit d'initié, Gordon Gekko sort de prison en
2008. Amer, il constate que personne ne l'attend
le jour de sa libération. Seul, il tente de refaire
surface. C'est alors que se produit la crise des
«subprimes», qui souffle un vent de panique sur
les marchés financiers du monde entier. Un jeune
trader, Jake Moore, découvre à quel point le
monde de l'argent est sans pitié. Voulant venger
son mentor qui a récemment mis fin à ses jours à
la suite de malversations, Jake prend contact
avec Gekko. Il ignore cependant à quel homme il
a affaire. Le vieux renard de la finance accepte
de prendre ce novice sous son aile. Pourtant, une
jeune femme tente de dissuader Jake : la propre
fille de Gekko...

20h35

Carnet de voyage
d'Envoyé spécial

Les bons plans immobiliers des pays en
crise. S’offrir une maison sur une île
grecque pour le prix d’un studio à Paris,
c’est possible. La crise contraint les
Grecs à brader leur patrimoine immobi-
lier. En Espagne aussi, les prix s’effon-
drent : jusqu’à moins 50 %. Les étran-
gers en profitent. Parmi eux, Eva et
François, des Lyonnais qui rêvent de
s’installer dans les Cyclades, ou Marie-
Pierre et Patrick, qui ont acheté un
appartement à Barcelone • Les «arpen-
teurs» : le tourisme de la mémoire. Dans
les rues de Tchernivtsi, en Ukraine,
Sylvie, une retraitée française, cherche
l'ancien atelier de son oncle tailleur. Sa

23h05

LES BABAS COOL

Antoine circule sur une petite route de Provence.
Il a un urgent besoin d'eau pour sa voiture, ce
qui le pousse à demander de l'aide à la première
maison qu'il avise. Il est accueilli par Aline, une
jeune femme totalement nue, qui lui propose de
partager sa couche pour la nuit. A son retour
chez lui, il découvre que sa femme Christine n'a
pas été dupe de sa piteuse excuse et qu'elle lui
rend sa liberté. Antoine s'empresse de rejoindre
Aline. Mais la belle s'est absentée, laissant la
place aux membres de sa communauté, ensemble
composite de marginaux excentriques parmi les-
quels se distinguent un écrivain raté, Blaise, une
mystique consciencieuse, Alexandra, et quelques
autres. Prêt à rendre tous les services, Antoine

22h35

ANTHONY ZIMMER

Escroc de haut vol, Anthony Zimmer a toujours
échappé à toutes les polices du monde. Sans
doute parce que personne ne connaît son visage.
Pour le commissaire Akerman, le seul moyen de
coincer Zimmer est Chiara, une ravissante jeune
femme dont le malfrat est très amoureux. Pour
contrer le danger qu'il sent se profiler, Zimmer
demande à Chiara de choisir un homme au
hasard et de le faire passer pour lui. Chiara jette
son dévolu sur François Taillandier, un brave
garçon sans histoire dont la vie va brusquement
basculer dans le cauchemar. Poursuivi par les
ennemis de Zimmer, menacé de mort, il a cepen-
dant une consolation, et de choix : il est tombé
amoureux de Chiara...

22h35
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PAR LAKHDARI BRAHIM

A u cours de la cérémonie, il a été
procédé à la promotion de généraux
au grade de général-major et de

colonels au grade de général, ainsi qu'à la
remise de médailles à des cadres militaires
et civils. Ahmed Gaid Salah a exprimé son
souhait de voir la promotion de nombre
d'officiers supérieurs de l'ANP constituer
une motivation de plus pour poursuivre la

marche sur la voie de l'action fructueuse et
bénéfique pour l'Armée et pour l'Algérie. 

Le général de corps d'armée qui
présidait, jeudi au siège du ministère de la
Défense nationale, une cérémonie de
remise de grades et de médailles à des
officiers supérieurs de l'ANP s’est adressé
aux officiers promus: "Je saisis cette occa-
sion pour vous transmettre les félicita-
tions et voeux du président de la

République, tout en espérant que ces pro-
motions constituent une motivation de
plus à même de vous inciter à poursuivre
la marche sur la voie de l'action fructueuse
au profit de notre Armée et de notre pays". 

"Cette cérémonie, qui coïncide avec la
célébration par notre pays du 51e anniver-
saire de son indépendance, nous offre l'op-
portunité de faire l'éloge de notre glorieuse
Révolution qui est un exemple on ne peut
plus éloquent de courage, de sacrifice et de
dévouement, mais aussi de hautes valeurs
nationales ancrées dans la mémoire et l'e-
sprit de tous les enfants de l'ANP qui
s'enorgueillissent d'appartenir à l'Armée

nationale populaire, cette Armée authen-
tique qui jouit de la pleine souveraineté et
indépendance", a-t-il poursuivi. 

"Il m'est très agréable de présider offi-
ciellement, au nom du président de la
République, chef suprême des Forces
armées, ministre de la Défense nationale,
Abdelaziz Bouteflika, la cérémonie de
remise de grades et de médailles 
dans l'enceinte du ministère de la 
Défense nationale, une occasion 
que je voudrais saisir pour vous transmet-
tre les félicitations et voeux du président
de la République", a conclu Ahmed Gaid
Salah. L.  B.  
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CÉLÉBRATION DU 51E ANNIVERSAIRE DE L’INDÉPENDANCE 

Une fête célébrée cette année 
sur un rythme de fantasia

PAR BELKACEM LAOUFI  

L a célébration du 51e anniversaire de
l’Indépendance et de la fête de la
Jeunesse a pris cette année quelques

couleurs à la faveur d’une impulsion plus
créative de la part des autorités locales. Au
niveau de la capitale, l’APC d’Alger-
Centre avait déjà donné le ton, en mon-
trant une farouche détermination à vouloir
créer et ce, en temps normal de l’ambiance
et de l’animation, dans un effort soutenu
en vue d’injecter de la convivialité  dans
l’espace urbain. Les services municipaux,
les cafés et les commerces d’Alger se sont
ainsi vus enjoints de ne fermer qu’à une
heure tardive de la nuit, de telle sorte à per-
mettre le déroulement d’une vie nocturne,
dont les Algérois, il faut le dire, ont perdu
jusqu’au souvenir. Si les animations sur
les places publiques à l’occasion des fêtes
nationales ont toujours existé, elles n’ont
jamais pu survivre néanmoins plus
longtemps, alors qu’une saison au moins,
l’estivale s’entend, peut être propice pour
abriter des réjouissances les plus diverses,
surtout que les traditions très établies dans

le pays, ont consacré l’été comme saison
des festivité, ne serait-ce que parce qu’on y
fête les mariages.  Toujours est-il que l’e-
splanade Ryad-el-Feth (Oref) n’a pas
dérogé à la règle puisqu’elle a vibré tout au
long de la nuit du jeudi à vendredi un con-
cert de musique animé par un groupe
formé par dix artistes. L’esplanade de la

Grande-Poste au centre de la capitale a
attiré aussi la grande foule pendant les
soirées de mercredi et de jeudi où s’est pro-
duite une pléiade d’artistes dont Zebda.
Dans l’intérieur du pays, Tizi-Ouzou s’est
distinguée plus particulièrement en organ-
isant un défilé à travers les principales
artères de la ville. Des milliers de person-

nes ont arpenté deux kilomètres environ,
en empruntant l’itinéraire séparant le lycée
Stambouli et le stade du 1er novembre.
L’APS observe que « cette célébration
était auparavant limitée à des cérémonies
organisées dans des salles fermées ». Il est
vrai que la capitale de la Kabylie avait
encore une raison supplémentaire pour
célébrer avec faste la fête de l’indépen-
dance, du moment qu’elle accueillait la  8e
édition du festival de danse arabo-africaine
dont le coup d’envoi avait été donné le
mercredi. Dans l’est du pays, les
Constantinois, notamment, ont été égayés
à l’occasion de la fête de l’Indépendance par
la mise en service du tramway qu’ils
attendaient du reste depuis de longs mois.
La capitale de l’Est a organisé également
son défilé, lequel ne manquait pas de
panache : équipes sportives, jeunes
scouts,  citoyens et cavaliers en tenue tra-
ditionnelle, ont sillonné les artères de la
ville. Le clou de ces festivités a été sans
conteste l’organisation sur le plateau
d’Ain El-Bey d’un spectacle de fantasia qui
a réuni plus de 200 cavaliers venus des
quatre coins du pays. B.  L.

Le général de corps d’armée, Ahmed Gaid Salah.

REMISE DE GRADES À DES OFFICIERS SUPÉRIEURS DE L'ANP 

Le général de corps d'armée Ahmed Gaid
Salah préside la cérémonie

MESURES DE GRÂCE
Le président Bouteflika promulgue

deux décrets présidentiels
Le président de la
République, Abdelaziz
Bouteflika, a promulgué
deux décrets présiden-
tiels portant mesures de
grâce, à l'occasion de la
célébration du 51e

anniversaire de la fête
de l'Indépendance
nationale, indique jeudi
un communiqué de la
présidence de la
République. Ces deux
décrets ont été promul-
gués conformément aux
prérogatives qui lui sont
conférées en vertu de
l'article 77-9 de la
Constitution, précise le
communiqué. 

Il s'agit de "mesures de
grâce collectives au
profit de personnes
détenues et non
détenues condamnées
définitivement", ainsi
que de "mesures de
grâce au profit de
détenus condamnés
définitivement ayant
suivi un enseignement
ou une formation pro-
fessionnelle et subi avec
succès, durant leur
incarcération, les exam-
ens des cycles moyen,
secondaire et universi-
taire et les différents
modes de formation
professionnelle, au titre

de l'année scolaire 2012-
2013", ajoute la même
source. 
"Toutefois, souligne le
communiqué, ne bénéfi-
cient pas de ces mesures
les détenus condamnés
pour des faits en relation
avec ceux mentionnés
dans l'ordonnance por-
tant mise en oeuvre de
la Charte pour la paix et
la réconciliation
nationale ainsi que les
détenus condamnés
pour avoir commis ou
tenté de commettre cer-
tain énumérés limita-
tivement, notamment
des faits de terrorisme".

Le général de corps d'armée, Ahmed Gaid Salah, chef d'état-
major de l'Armée nationale populaire (ANP), a présidé jeudi, au

siège du ministère de la Défense nationale, la cérémonie de
remise de grades et de médailles à des officiers supérieurs de

l'ANP, en exécution des instructions du président de la
République, chef suprême des Forces armées, ministre de la

Défense nationale, Abdelaziz Bouteflika. 
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présente au défiléde Zuhair Murad
Kristen Stewar ne cache pas
son admiration pour les
créations du couturier
libanais Zuhair Murad. 
Ses débauches de soie et de
dentelles sont les bienvenues
dans sa garde-robe.

Alec Baldwin

    

Alec Baldwen a signé la pétition de soutien à
Edward Snowden. Il figure parmi les 23.000 

signataires de la pétition priant le président de
l’Equateur, d’accorder l’asile à celui qui a
dénoncé les pratiques abusives des services

secrets américains.

Kristen Stewart
il soutient Edward Snowden

Marion Cotillard
militante écologique engagée!

    

Marion Cotillard
continue son
formidable parcours
cinématographique.
Elle n’en oublie pas
pour autant d’être
une citoyenne
engagée, notamment
dans la cause
écologique, pour
laquelle elle milite
avec ferveur.

Marion Cotillard
continue son
formidable parcours
cinématographique.
Elle n’en oublie pas
pour autant d’être
une citoyenne
engagée, notamment
dans la cause
écologique, pour
laquelle elle milite
avec ferveur.
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

Les services de la Gendarmerie nationale
ont récupéré, depuis l’année 2000, plus de
15.000 pièces d’antiquité à l’échelle
nationale, a-t-on appris auprès du chef du
bureau de la police spéciale chargée de la
protection du patrimoine culturel auprès de
ce corps de sécurité. Le phénomène du traf-
ic d’antiquités a connu un essor notable
durant le 1er semestre de l’année en cours
puisque 1.340 pièces ont été récupérées
par les gendarmes, a précisé le comman-
dant Laribi Medjahedi, en marge des 14es
assises de Taza, tenues dernièrement à
Tissesmilt. Le même officier a fait état de
la découverte, au cours de la même période
(2000-2013) de 12 sites archéologiques
dans plusieurs régions du pays. Le min-

istère de la Culture a été informé de ces
découvertes afin de prendre les mesures
nécessaires pour leur protection.  
Les services de la Gendarmerie nationale
ont également traité, dans plusieurs
wilayas du pays, 240 affaires d'atteinte aux
biens culturels portant, notamment, sur la
vente d’objets archéologiques sur des sites
internet. 
"Ces affaires ont été traitées pour la plu-
part d’entre elles à l’est du pays, région
riche en sites archéologiques", a ajouté le
même officier, précisant que des statuettes
ont été vendues à plus de 170 millions de
dinars l’unité et des pièces de monnaies
anciennes ont été cédées à 3,5 millions de
dinars l’unité.

AU NIVEAU NATIONAL 

15.000 pièces d'antiquité récupérées

La Société nationale des transports
ferroviaires (SNTF) a annoncé jeudi qu'un
changement des horaires de circulation des
trains de grandes lignes sera opéré durant
le mois de ramadhan à l'exception de la
desserte  Alger-Constantine. 
Pour la desserte Alger-Oran, les horaires de
départ sont programmés respectivement à
8h et à 12h 30 à la gare d'Alger (arrivée à
13h et à 17h 44 à la gare d'Oran) et à 8h et
12h 30 à la gare d'Oran (arrivée à 12h56 et
à 17h 46 à la gare d'Alger). 
Les horaires de départ Alger-Annaba sont
programmés respectivement à 21h 30 à la
gare d'Alger (arrivée à 7h13 à la gare
d'Annaba) et à 21h 30 à la gare d'Annaba
(arrivée à 7h 29 à la gare d'Alger). 
Pour la ligne Oran-Béchar, les horaires de
départ sont programmés respectivement à
23h 30 à Oran (arrivée à 8h 46 à la gare de
Béchar) et à 23h00 à la gare de Béchar
(arrivée à 8h à la gare d'Oran). 
Les horaires des trains de la relation Alger-
Constantine sont ainsi maintenus à 7h 35
pour le départ d'Alger (arrivée à 14h 30 à la

gare de Constantine) et à 6h 40 pour le
départ de Constantine (arrivée à 13h 15 à
la gare d'Alger). 
Concernant les services de la banlieue
algéroise et régionaux, un aménagement
des horaires sera opéré durant le mois de
jeûne, précise la SNTF qui indique que le
programme de circulation des trains est
affiché au niveau des gares ainsi que sur
son site web : www.sntf.dz. 

DURANT LE RAMADHAN

Changement des horaires 
de circulation des trains

DYNAMISME ÉCONOMIQUE DE SÉTIF 

Le consul général de France 
à Annaba "admiratif"

Le consul général de France à Annaba, Sameh Safty, a
exprimé, mercredi en fin d’après-midi à Sétif, son ‘‘admiration’’
devant le ‘‘dynamisme économique’’ de cette wilaya et ce dans

les différents secteurs. 

Au cours d’une conférence de presse
animée au siège de la wilaya, au
terme d’une visite qui l’a conduit,

notamment, à l’université Ferhat-Abbas et
à la Chambre de commerce et d’industrie,
M. Safty a mis l’accent sur les
potentialités économiques de ‘‘ce second
pôle économique et démographique
d’Algérie après la capitale’’, notamment
dans les secteurs de l’agriculture, de la
promotion immobilière et de l’habitat. 
Faisant part de sa ‘‘totale disponibilité’’ à
participer au renforcement des échanges
entre la France et ‘‘cette importante partie
du pays’’, le consul général a proposé
l’organisation de rencontres et d’initiatives
conjointes par les opérateurs locaux et
français.  Il a également salué la vigueur
de l’université algérienne et la qualité de
l’enseignement qu’elle dispense aux
jeunes Algériens. Questionné au sujet de
la délivrance de visas, M. Safty a indiqué
avoir tenu, à ce propos, une série de
rencontres avec les organisations
professionnelles des médecins, des
avocats, des pharmaciens, ainsi qu’avec les
chambres de commerce et d’industrie de la
région de l’Est. Il a fait part dans ce
contexte de ‘‘l’amélioration de la fluidité

des mouvements de personnes entre les
deux pays’’, ainsi que la ‘‘réduction de la
durée de l’étude des dossiers, leur
allègement et le recul des taux de refus
d’octroi de visas’’. 

Le consul général de France à Annaba a
indiqué ainsi que le taux d’acceptation
d’octroi de visas de circulation en France,
par le consulat général d’Annaba qu’il
dirige depuis octobre 2012, a progressé
pour passer de 11 à 35 %. Il a également
fait savoir que la gestion de la collecte des
dossiers de demande de visa vers la France
sera confiée, à partir de janvier 2014, à un
‘‘opérateur tiers’’, à l’instar de ce qui se fait
au consulat général d’Alger.  
Cela aura, selon lui, un ‘‘impact positif’’. 
Répondant aux préoccupations des
journalistes quant à l’octroi de visas pour
les professionnels des médias, M. Safty a
exprimé sa disposition à rencontrer les
gens de la profession et œuvrer à faciliter
l’octroi de visas aux journalistes,
notamment ceux qui se dirigent en France
pour des missions professionnelles. 

Le consul général a encouragé, en
conclusion, le renforcement des échanges
culturels entre la wilaya de Sétif et la
France. 

SÉRUM ANTI-SCORPIONIQUE 

L’Institut Pasteur réalise
une auto-suffisance

Le professeur Kezal, a annoncé une "auto-
suffisance" en matière d'approvision-
nement en sérum anti-scorpionique qui
mettra ainsi fin à l'importation de ce pro-
duit à partir de l'année prochaine. 
L'Institut Pasteur a produit l'année dernière
une quantité de sérum anti-scorpionique
qui n'a pas répondu aux besoins en la
matière, a indiqué le Pr Kezal en marge de
l'exposition du cinquantenaire "Mémoire
et réalisations" du secteur de la santé au
Palais des expositions (Alger), soulignant
la réalisation d'une "autosuffisance" de ce
produit à partir de l'an prochain. 
Il a précisé, à ce propos, qu'entre autres
projets retenus au titre du programme de
l'Institut, figurent la production du sérum
antirabique pour nourrissons, d'un nou-
veau médicament pour les maladies affec-
tant le bétail et la réalisation d'un labora-
toire de lutte contre les nouveaux virus. A
cette occasion, le Pr Kezal a annoncé l'ou-

verture d'une annexe de l'Institut Pasteur à
El-Hamma pour les analyses médicales et
bactériologique pour alléger la pression
sur les hôpitaux.  
Le ministère de la Santé a enregistré en
2001 plus de 50.000 morsures scorpi-
oniques à travers le pays, dont la plupart à
Biskra où l'on déplore 11 décès suivis de
M'sila avec 3 décès. 
Malgré les efforts consentis par les person-
nels de la santé publique en coordination
avec les autres secteurs, les morsures scor-
pioniques dans certaines wilayas des
Hauts-Plateaux et du Sud restent élevées. 
D'autre part, les différentes actions préven-
tives menées par le ministère ont permis
de réduire le nombre de décès causés par la
morsure scorpionique dans certaines
wilayas mais ce taux reste élevé au niveau
national, notamment chez les enfants et
les personnes âgées.

SELON L‘ONG PRESSE EMBLÈME CAMPAGNE

56 journalistes tués depuis 
janvier dernier dans 23 pays

Cinquante-six journalistes ont été tués
depuis janvier dans 23 pays, a affirmé
mercredi à Genève l'organisation

PEC (Presse Emblème Campagne). 
Moins de journalistes ont été tués au cours
du premier semestre 2013 par rapport à la
même période de 2012,  mais ils sont
nombreux à être victimes d'enlèvements,
selon l'organisation PEC.         
L'an dernier, 75 journalistes avaient été
tués en six mois. La victime la plus
récente a été recensée en Egypte lors des
manifestations contre le pouvoir en place. 
En outre, la pratique des enlèvements est
devenue courante en Syrie, comme dans
les années 2003 à 2006 en Irak. Au moins
sept journalistes étrangers sont actuelle-

ment détenus ou disparus en Syrie, rap-
pelle la PEC, citant Edouard Elias
(France, depuis le 6 juin), Armin Wertz
(Allemagne, depuis le 5 mai), Domenico
Quirico (Italie, depuis le 9 avril), James
Foley (Etats-Unis, depuis le 22 novembre
2012), Austin Tice (Etats-Unis, depuis le
13 août 2012) et Bashar Fahmi Al-Kadumi
(Palestine, depuis le 20 août 2012). 
D'autres journalistes ont été kidnappés
récemment au Honduras et au Yémen.  
Selon le décompte de l'ONG, depuis le
début de l'année, le Pakistan est le pays le
plus dangereux, avec 10 victimes, devant
la Syrie (8 tués). La Somalie et le Brésil
suivent au 3e rang avec cinq tués chacun.


